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INVITATION AU VOYAGE - Paysage des Llanos, Arauca.

© Michel Redondo – michelredondo.com





¡ Bienvenidos a Colombia !
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QUIBDÓ - Le fleuve Atrato, Chocó.

© Michel Redondo – michelredondo.com



Découvrir la « Locombia », la folle Colombie, comme la surnomment ses habitants, c'est partir à la rencontre d'un peuple festif et chaleureux. Un peuple accueillant, né du métissage amérindien, européen et africain, qui vit dans un pays plein de contrastes. Entre océan Pacifique et mer des Caraïbes, entre ses trois cordillères andines majestueuses où se mêlent vallées verdoyantes et neiges éternelles, entre l'Amazonie gigantesque et les plaines sauvages de l'Orénoque... La Colombie concentre tous les paysages et climats d’Amérique du Sud et accueille la plus grande biodiversité au monde, juste après le Brésil. Explorez ses villes à la frénésie électrisante, ses jungles luxuriantes, ses plages dorées, ses collines de caféiers, ses fleuves démesurés, ses villages coloniaux oubliés, ses rythmes endiablés, et vous ne pourrez que partager les sourires, l'énergie, l’enthousiasme et la joie de vivre colombienne ! Au-delà de l'image négative qui lui colle encore à la peau, le pays de l'El Dorado offre des trésors incroyables qui combleront le voyageur en quête d'authenticité et de rencontres. La situation politique s'est fortement améliorée ces dernières années et le mot « Paix » commence à rentrer dans les consciences, offrant un nouveau visage à celle qui est pour beaucoup la plus belle destination d’Amérique latine ! Un condensé survitaminé de musiques, chaleur humaine, aventures, paysages du bout du monde, diversité culturelle, spiritualité, traditions et modernité : tout y est pour un voyage inoubliable. Venez vous recharger de bonnes énergies, les Colombiens n’attendent que vous !

L'équipe de rédaction

REMERCIEMENTS. Un grand merci aux Colombiennes et Colombiens, et aux autres « qui ont pris le risque de vouloir y rester », pour leur accueil charmant et leur grande générosité, leur enthousiasme à toute épreuve et leurs précieux conseils pour la réalisation de ce guide.



Les plus de la Colombie
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CAMARONES - Pêcheurs de la Guajira.

© Nicolas LHULLIER
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La chaleur humaine

Si l’on met bout à bout le calendrier des festivités dans chaque département et le nombre de jours fériés, on se rend compte qu’il y a au moins une fête par jour en Colombie. Que ce soit lors des processions de la Semaine sainte, du carnaval de Barranquilla, ou des fêtes sur les places aux sons des orchestres, la joie de vivre colombienne est palpable à chaque instant. La Colombie aime danser, chanter, s’enivrer ! L'hospitalité, l’enthousiasme, la spontanéité et la bonne humeur des Colombiens sont généralement ce que l'on retient le plus d'un voyage en Colombie.

La nature omniprésente

La communion avec la nature est facile en Colombie, tant les zones vierges de toute présence humaine sont nombreuses. Les cordillères aux vallées verdoyantes, les sommets enneigés, les immenses llanos (plaines inondables) de l’est, les fleuves puissants, les plages sauvages du Pacifique sont autant d'endroits où la nature s'impose. Dans les régions rurales, les fermes traditionnelles se tournent de plus en plus vers l'agro-tourisme, accueillant les étrangers en quête de verts pâturages et d'une culture paysanne authentique.

L'aventure et les sports de plein air

La variété des reliefs permet la pratique de nombreux sports nautiques, aériens ou terrestres. Les environs de Cali, Medellín ou de San Gil attirent amateurs de parapente, de VTT et de rafting. Les grimpeurs poseront leurs chaussons sur les falaises de Suesca et les alpinistes auront le choix entre plusieurs sommets andins à plus de 5 000 m. Les fonds marins, coralliens ou volcaniques, feront le bonheur des plongeurs. Un masque et un tuba suffisent pour observer un spectacle inoubliable, d’autant que la température de l’eau est partout agréable. Enfin, l'Amazonie et les Llanos orientales si méconnues permettent des aventures incroyables, à pied, à vélo ou en pirogues.

Le patrimoine historique et culturel

Les mélanges de cultures pré-hispaniques, africaines et espagnoles, fusionnées dans la République et la modernité, font de la Colombie un territoire où le patrimoine saute aux yeux ; architecture des grandes villes mêlant gratte-ciel et maisons coloniales, vestiges archéologiques des civilisations précolombiennes, villages amérindiens le long des fleuves ou dans les montagnes... La Colombie est une mosaïque de peuples, avec des particularités culturelles et de nombreux trésors cachés.



Fiche technique



Argent

Monnaie

La monnaie colombienne est le peso, dont le symbole localement utilisé est $, à ne pas confondre avec le dollar américain US$. On utilise aussi COP comme « Colombian pesos ».

Il existe des pièces de 50, 100, 200, 500 et 1 000 $. Deux séries de billets sont actuellement en circulation, on les trouve en coupures de 1 000, 2 000, 5 000, 10 000, 20 000, 50 000 et 100 000 $. Les distributeurs automatiques (cajero) sont nombreux, mais le change des euros et l’usage de la carte de crédit pour des achats restent limités aux grandes villes.

Taux de change

En août 2019 : 1 € = 3 700 $, 10 000 $ = 2,65 € ; 1 US$ = 3 300 $, 10 000 $ = 3 US$.

Idées de budget

[image: ] Petit budget : 60-120 000 $ par personne et par jour (l’équivalent de 15-30 €), en logeant en dortoir, deux repas sur le pouce, un petit déjeuner local, déplacements à pied ou en bus.

[image: ] Budget moyen : 150-300 000 $ (40-80 €) par personne et par jour. Nuit dans un hôtel confortable, deux repas au restaurant, un mojito dans un endroit branché, trajets en avion et taxi.

[image: ] Gros budget : à partir de 500 000 $ (150 €). Nuit dans un hôtel boutique, repas dans des restaurants chic, visites et virées nocturnes, trajets en avion et chauffeur privé.



La Colombie en bref

Le pays

[image: ] Nom officiel : République de Colombie

[image: ] Président : Iván Duque élu en 2018

[image: ] Superficie : 1 141 748 km²

[image: ] Langue : espagnol, plus langues indigènes et créoles

[image: ] Capitale : Santa Fé de Bogotá

[image: ] Religion : catholique (85 %)

[image: ] Devise : Libertad y orden (Liberté et ordre)

La population

[image: ] Population totale : 48,2 millions

[image: ] Densité : 42 habitants/km²

[image: ] Croissance annuelle : 0,9 %

[image: ] Taux de natalité : 16,2 ‰

[image: ] Taux de mortalité : 5,3 ‰

[image: ] Mortalité infantile : 16,6 ‰

[image: ] Espérance de vie : 74,5 ans (hommes : 71 ans, femmes : 78 ans)

L'économie

[image: ] PIB : 309 milliards de US$ (2017)

[image: ] PIB/habitant : 6 300 US$ (2017)

[image: ] Taux de croissance : 2,7 % (2018)

[image: ] Taux de chômage : 10 % (2019)

[image: ] Population sous le seuil de pauvreté : 27 % (2019)

[image: ] Inflation : 3,2 % (2018)




Le drapeau colombien

Adopté définitivement en 1861, il est composé de trois bandes colorées horizontales. De haut en bas : le jaune est la couleur de la nation, le bleu celle de la mer (bande moins large, symbole de la séparation de l’Espagne) et le rouge celle du sang versé par le peuple résistant à la tyrannie.







Ô gloire impérissable !


¡ Oh gloria inmarcesible ! 
¡ Oh júbilo inmortal ! 
¡ En surcos de dolores
El bien germina ya ! 

C'est le refrain de l'hymne national colombien, inspiré du poème Himno patriótico écrit en 1850 par l'écrivain et futur président de la République Rafael Núñez. Le poème fut choisi officiellement comme hymne national de Colombie en 1920. La musique fut composée par l'Italien Oreste Síndici. Si vous voulez écouter l'hymne national sans attendre une nouvelle victoire du cycliste Egal Bernal, vous n'avez qu'à vous brancher sur n'importe quelle chaîne de radio ou de télévision à 6h ou à 18h. Sa diffusion quotidienne est une obligation depuis une loi de 1995.







Téléphone

[image: ] Code pays : 57

Code des départements (villes principales)

[image: ] 1 : Cundinamarca (Bogotá).

[image: ] 2 : Valle del Cauca (Cali, Buenaventura) – Cauca (Popayán) – Nariño (Pasto).

[image: ] 4 : Antioquia (Medellín).

[image: ] 5 : Atlántico (Barranquilla) – Bolívar (Carthagène) – La Guajira (Riohacha) – Magdalena (Santa Marta).

[image: ] 6 : Quindio (Armenia) – Caldas (Manizales) – Risaralda (Pereira).

[image: ] 7 : Santander (Bucaramanga, San Gil) – Norte de Santander (Cucuta).

[image: ] 8 : Amazonas (Leticia) – Huila (San Agustín) – Boyacá (Tunja, Villa de Leyva) – San Andrés et Providencia.

Comment téléphoner ?

[image: ] De France en Colombie. 00 + 57 + indicatif départemental + les 7 chiffres du numéro local (exemple : téléphoner à Cali : 00 + 57 + 2 + 313 3520).

[image: ] De Colombie en France ou à l’étranger (il existe trois opérateurs nationaux : le 5 de Orbitel, le 7 de Mundo et le 9 de Telecom). 00 + (5, 7 ou 9 selon l’opérateur) + le code pays + indicatif régional sans le 0 + numéro local (exemple : téléphoner à Biarritz : 00 + 5 (ou 7 ou 9) + 33 + 5 + 85 64 24 33.

[image: ] En Colombie d’une région à l’autre. 0 + 5 (ou 7 ou 9) + indicatif régional + les 7 chiffres du numéro local (exemple : de Providencia à Bogotá : 0 + 5 (ou 7 ou 9) + 1 + 313 3520).

[image: ] Téléphoner de Colombie en Colombie en local. Les 7 chiffres du numéro local (exemple : de Bogotá à Bogotá : 313 3520).

[image: ] Appeler un portable depuis un poste fixe : 03 + 310, 311, 312, 313, 314 ou 315 (selon l’opérateur) + les 7 chiffres du portable.

[image: ] Appeler un poste fixe depuis un portable : 03 + le code de la région (par exemple, 5 pour Cartagena) + le numéro du correspondant.

[image: ] Appeler un portable depuis un autre portable. Numéro de l’opérateur (310, 311, 312, 313, 314 ou 315) + les 7 chiffres du numéro du correspondant.

Coût du téléphone

Les appels locaux coûtent 200 $ la minute. Si vous possédez un Movistar et appelez un Movistar, il ne vous en coûte qu’environ 100 $ la minute ; en revanche, si vous appelez un Claro ou un Tigo par exemple, le tarif peut monter jusqu’à 1 000 $ la minute selon les opérateurs. Du coup, la plupart des Colombiens utilisent beaucoup plus les communications via Whatsapp que par la voie téléphonique normale.

Internet

Le câble et la fibre optique ont depuis longtemps envahi les grandes villes, assurant des connexions haut débit. On trouve facilement des points wi-fi gratuits dans les centres commerciaux, aéroports, ou sur certaines places publiques. Dans les villages, les connexions sont beaucoup plus lentes, et souvent inexistantes dès que l'on s'enfonce un peu en forêt, ou dans les montagnes.



Décalage horaire

Entre la Colombie et la France, le décalage horaire est de 6 heures (heure d'hiver en France) ou 7 heures (heure d'été). Quand il est 20h à Paris, il est 14h à Bogotá en février et 13h en juillet.



Climat

La Colombie ne connaît que deux saisons, l’été correspondant à la saison sèche (décembre-mars et juillet-août) et l’hiver à la saison des pluies (avril-juin et octobre-novembre). En saison des pluies il pleut tous les jours mais il ne pleut pas toute la journée rassurez-vous ! Bien entendu, le climat varie beaucoup selon la région et l’altitude. L'Amazonie et la les Caraïbes connaissent un climat tropical humide, la Guajira un climat désertique et la région andine subit des températures parfois glaciales.



Saisonnalité

Trois périodes correspondent à la haute saison touristique (temporada alta) : mi-décembre à mi-janvier (vacances scolaires), Semana santa (Semaine sainte, mi-avril) et dans une moindre mesure, de mi-juin à fin juillet (vacances scolaires). Durant les très nombreux week-ends de trois jours (puentes festivos), certains établissements pratiquent également les prix de la haute saison. Tout est beaucoup plus cher à Noël et au cours de la Semaine sainte. Le reste de l’année, les tarifs sont plus accessibles.



Idées de séjour




Les sites essentiels de la Colombie


[image: ] Bogotá et sa frénésie, ses musées, ses quartiers historiques.

[image: ] Carthagène et ses merveilles coloniales, son ambiance de fête.

[image: ] Medellin pour la rumba et pour ses alentours montagneux.

[image: ] Cali pour apprendre la salsa et découvrir sa région méconnue.

[image: ] Les joyaux coloniaux de Villa de Leyva, Barichara ou Popayan.

[image: ] San Gil et ses sports extrêmes.

[image: ] Les alentours de Santa Marta, les randos à Minca, les plages du Tayrona, et les fleuves de la Sierra.

[image: ] La péninsule de la Guajira, ses paysages à couper le souffle et la culture Wayuú.

[image: ] La région du café, ses villages typiques, ses thermes, ses paysages bucoliques.

[image: ] Les sites archéologiques mystérieux de San Agustín, Tierradentro et de Ciudad Perdida.

[image: ] Leticia et Puerto Nariño, pour une ambiance amazonienne luxuriante.

[image: ] Les cascades du Putumayo.

[image: ] Les plages sauvages du Chocó et l'observation des baleines en saison.

[image: ] Caño Cristales, la rivière aux cinq couleurs.

[image: ] Les sommets enneigés de la Sierra Nevada de Santa Marta, des parcs nationaux Los Nevados et du Cocuy.

[image: ] Les fleuves puissants et les plaines sauvages des Llanos.








La sécurité en Colombie


Pas de panique, si vous ne cherchez pas les ennuis, il ne devrait rien vous arriver ! Les médias étrangers et les personnes de votre entourage n’ayant jamais mis les pieds en Colombie ont tendance à être très alarmistes sur la situation dans « le pays des guérillas et de la cocaïne ». Le conflit armé dans certaines zones rurales et l’insécurité dans les grands centres urbains est toutefois indéniable, et les bandes criminelles sont toujours bien présentes sur le territoire. Mais il y a peu de chances qu'elles s’attaquent à un touriste de passage s’il ne le cherche pas lui-même (pour le goût de l’adrénaline, ou de la poudre blanche). La situation s’est bien améliorée depuis quinze ans : le nombre d’enlèvements a été divisé par dix (moins d'1 enlèvement par jour en Colombie en 2019, contre 10 en 2005), et le taux d'homicide est en baisse constante. La police est par ailleurs bien présente et se comporte en général de façon cordiale avec les étrangers. Elle vous recommandera un minimum de vigilance mais ne sombrez pas dans la paranoïa. Pour éviter les problèmes, il suffit, comme partout, d’avoir du bon sens et de respecter des règles basiques, à savoir :

[image: ] No dar papaya : n’attirez pas l’attention en exposant vos objets de valeur (appareil photo, bijoux, smartphone, etc.), ne perdez pas de vue vos bagages, ne laissez pas traîner votre sac à main quand vous allez danser...

[image: ] La nuit, prenez le taxi. Ne le hélez pas dans la rue : appelez une compagnie de radio-taxi ou utilisez une application comme Easy Taxi ou Uber.

[image: ] Ne vous rendez pas n’importe où : dans les quartiers touristiques, ne vous éloignez pas des rues éclairées, restez où il y a un peu de monde.

[image: ] Ne transportez pas de colis ou de bagages pour une connaissance récente, aussi sympathique soit-elle.

[image: ] Évitez de sortir la nuit avec votre passeport (une photocopie suffit) ou votre carte de crédit. Prenez l’argent nécessaire pour la soirée. En cas d’agression, gardez votre calme, ne jouez pas au héros, donnez ce qu’on vous demande, sans trop regarder l'agresseur dans les yeux. Il est recommandé de toujours avoir un peu d’argent à donner au cas où.

[image: ] Évitez de retirer de l’argent dans la rue, faites-le de préférence de jour et dans les centres commerciaux.

[image: ] Dans les bars et discothèques, gardez le contrôle de vous-même et restez en groupe ; la plupart des problèmes reportés concernant des touristes, le sont suite à un abus d’alcool. N’acceptez pas de boisson, de nourriture, de cigarette, ou de gomme à mâcher de la part d’un inconnu, et ne laissez pas traîner votre verre sans surveillance, on pourrait y mettre de la scopolamine, une drogue à base de burudanga, qui vous laisserait sans aucune conscience.

[image: ] Respectez la loi. L’un des endroits les plus dangereux de Colombie est la prison.

[image: ] Si vous comptez vous aventurer hors des sentiers battus, prenez toutes les précautions nécessaires. En règle générale, ne vous contentez pas des informations de ce guide (la situation sur le terrain évolue vite). Renseignez-vous auprès des bonnes personnes et demandez plusieurs avis : autorités locales, ambassade, gérant de votre hôtel peuvent tous vous offrir de précieux conseils.







Séjours courts

Bogotá – Villa de Leyva (7 jours)


[image: ] 1er jour : arrivée à Bogotá, à 2 600 m d'altitude.

[image: ] 2e jour : Bogotá, visite de la Candelaria (centre colonial), déjeuner dans un restaurant typique du quartier, découverte de la fondation Botero, de la place Bolívar.

[image: ] 3e jour : Bogotá, Musée de l’Or, marché aux émeraudes, montée au Monserrate pour une belle vue de la capitale, dîner dans la zona G. Si vous résistez au décalage horaire, un tour nocturne en chiva ou dans un bar salsa.

[image: ] 4e jour : Excursion aux mines de sel de Zipaquira ou de Nemocón, découverte de la lagune de Guatavita, ou de la cascade de la Chorrera.

[image: ] 5e jour : direction Villa de Leyva, à 3 heures de route ; balade dans cette belle ville coloniale.

[image: ] 6e jour : Villa de Leyva, promenade à cheval et visite des sites alentours comme El Fossil et El Infiernito. Achat d'artisanat à Raquira surnommée la capitale artisanale de Colombie.

[image: ] 7e jour : retour à Bogotá. Dernières emplettes.


Bogotá, la côte caribéenne et les sites archéologiques du Sud (15 jours)


[image: ] 1er et 2e jour : visite de Bogotá et des environs.

[image: ] 3e et 4e jour : vol pour Carthagène. Visite de la vieille ville. Coucher de soleil depuis les remparts. Nuit dans une belle maison coloniale.

[image: ] 5e jour : excursion aux îles du Rosaire ou à Barú. Baignade, farniente, dégustation d'une coco loco... Nuit sur la plage, ou retour à Carthagène pour une soirée salsa-cumbia-champeta dans le quartier de Getsemaní.

[image: ] 6e jour : vol pour Popayán via Bogotá. Promenade dans cette ville coloniale.

[image: ] 7e jour : visite des musées ou excursion au parc national Puracé.

[image: ] 8e jour : bus pour San Agustín à travers les paysages magnifiques d'altitude (páramo).

[image: ] 9e jour : visite du village et du site archéologique de San Agustín. Préparation d'une excursion pour le lendemain.

[image: ] 10e jour : balades à cheval au milieu des champs de canne et de café, ou autres excursions à la découverte des sites archéologiques, des cascades et des paysages vallonnés.

[image: ] 11e jour : direction Tierradentro. Longue journée de bus et de 4X4.

[image: ] 12e jour : visite des hypogées de Tierradentro.

[image: ] 13-14e jour : Bus pour Neiva, puis Villavieja, découverte du désert de la Tatacoa.

[image: ] 15e jour : vol ou bus pour Bogotá, balades dans le centre et achats de souvenirs.

Bogotá, côte caribéenne et zone du café (15 jours)

5 premiers jours identiques au séjour précédent.

[image: ] 6e jour : vol pour Medellín depuis Carthagène. Dîner dans le quartier de El Poblado.

[image: ] 7e jour : Medellín, son architecture moderne, le parc Arví, le Musée d'Antioquia et le jardin botanique.

[image: ] 8e jour : direction Manizales, visite du centre-ville et coucher de soleil depuis Chipre.

[image: ] 9e jour : trekking au Nevado Santa Isabel ou visite d'une ferme d'orchidées.

[image: ] 10e jour : relaxation dans les thermes de Santa Rosa de Cabal.

[image: ] 11e jour : dans les environs d'Armenia ou Salento, visite d'une finca de café et nuit sur place.

[image: ] 12e et 13e jour : visite du village de Salento et de la vallée de Cocora, à pied ou à cheval.

[image: ] 14e jour : vol vers Bogotá depuis Armenia ou Pereira.

[image: ] 15e jour : Shopping et activités culturelles.



Séjours longs

Trois semaines : Bogotá, Boyacá, Santander, côte caribéenne.

Il faut un minimum de trois semaines pour bien s'imprégner des merveilles de la Colombie. Un parcours inoubliable, vous emmène de Bogotá à Santander, en passant par Villa de Leyva, puis les villes coloniales de Mompox, Carthagène et Santa Fé de Antioquia, la région du café, et même le sud de Popayán et San Agustín, si vous gérez bien vos trajets. Les 7 premiers jours sont identiques au séjour court.

[image: ] 8e jour : direction San Gil en bus, baignade dans les cascades. Nuit à San Gil, ou à Barichara pour plus de charme.

[image: ] 9e jour : Journée sportive autour de San Gil. VTT, rafting, parapente ou spéléologie. Depuis Barichara, empruntez le Camino Real vers le village paisible de Guane (2 heures).

[image: ] 10e jour : visite de Barichara, « le plus beau village de Colombie ». N'oubliez pas de goûter aux fourmis !

[image: ] 11e jour : direction Bucaramanga (canyon de Chicamocha en route), visite rapide de la « ville des parcs ». Pour les amateurs, préparatifs pour un saut en parapente le lendemain matin.

[image: ] 12e jour : le matin, visite de Girón (ou parapente), l’après-midi direction Carthagène en avion.

[image: ] 13e jour : Carthagène, visite du centre historique et de Getsemani.

[image: ] 14e jour : Excursion aux îles du Rosaire ou presqu’île de Barú. Bateau, farniente et poisson grillé sur la plage.

[image: ] 15e jour : Taxi collectif pour Santa Marta, visite de cette ville historique ou farniente à Taganga.

[image: ] 16e jour : Excursion dans le parc Tayrona. Plage et balades à travers la forêt tropicale. Nuit en hamac ou en bungalow de luxe.

[image: ] 17e jour : bus pour Palomino ou Riohacha, porte d’entrée du désert de La Guajira, préparatifs de la suite avec une agence.

[image: ] 18e jour : Voyage vers le Cabo de la Vela, baignade, découverte de la culture Wayúu dans une ranchería, nuit dans un chinchorro (hamac traditionnel).

[image: ] 19e jour : Punta Gallinas, le bout du monde. Langouste et coucher de soleil.

[image: ] 20e jour : retour à Riohacha ou Santa Marta, vol pour Bogotá.


Un mois

Soyons clairs : même en un mois, vous ne pourrez pas tout voir. On peut presque tout faire en bus mais l’avion est plus rapide, plus sûr et à peine plus cher si l’on s'y prend à l’avance (nous vous laissons juges de votre empreinte écologique). Dans les villes les plus touristiques, réservez à l'avance vos logements, surtout en haute saison.

[image: ] 1er et 2e jour : visite de Bogotá, ses musées, restaurants et bars dansants.

[image: ] 3e jour : Bogotá-San Gil en bus, visite de San Gil. Nuit à Barichara.

[image: ] 4e jour : Rafting, parapente, randonnée autour de San Gil.

[image: ] 5e jour : San Gil-Bucaramanga tôt le matin, avec arrêt de 2 ou 3 heures au canyon de Chicamocha.

[image: ] 6e jour : Vol ou bus pour Valledupar, pour découvrir l'ambiance du Vallenato.

[image: ] 7e jour : Baignade dans les rivières du coin, visite d’un village arhuaco.

[image: ] 8e jour : Départ à l'aube en taxi collectif pour Mompox. Visite de cette magnifique cité coloniale.

[image: ] 9e jour : Balade sur le fleuve Magdalena, détente sur la place du village.

[image: ] 10e jour : Voyage pour Santa Marta, Minca ou Taganga (ou Barranquilla).

[image: ] 11e et 12e jour : Parc Tayrona. Balades en forêt, plage. Nuit en hamac ou en cabañas.

[image: ] 13e, 14e et 15e jour : Exploration de la péninsule de la Guajira. Nuits en hamac, langoustes, mer turquoise, soleil de plomb, artisanat Wayuú.

[image: ] 16e jour : Retour vers Palomino, Buritika ou Santa Marta, nuit sur place.

[image: ] 17e jour : Voyage pour Carthagène. Visite du centre colonial. Plage en fin de journée.

[image: ] 18e jour : Excursion aux îles du Rosaire ou Barú.

[image: ] 19e jour : Vol pour Medellín le matin. Visite de la ville l'après-midi.

[image: ] 20e, 21e et 22e jour : Vol pour Bahia Solano ou Nuquí. Découverte du Pacifique sauvage. Pêche, plongée, surf, balades dans la jungle, exploration du parc national Utría.

[image: ] 23e jour : Retour en avion vers Pereira ou Medellin. Bus pour le village de Salento ou de Filandia.

[image: ] 24e jour : Découverte de la vallée de Cocora, des paysages de la région du café, notamment les villages méconnus de Buenavista, Pijao, ou Genova, connus pour leurs cafés d'exception.

[image: ] 25e jour : Bus ou avion pour Bogotá depuis Armenia ou Pereira.

[image: ] 26e jour : Vol pour Leticia. Découverte de l’ambiance amazonienne de la triple frontière.

[image: ] 27e et 28e jour : Remontée du fleuve Amazone vers Puerto Nariño, ou exploration des réserves naturelles autour de Leticia avec une agence.

[image: ] 29e jour : Retour en avion vers Bogotá. Emplettes. Bon restaurant typique.

[image: ] 30e jour : Visite de la cathédrale de sel de Ziquapira, ou excursion à la lagune de Guatavita ou au parc Chingaza.

[image: ] 31e jour : Départ.

Une ou deux semaines supplémentaires permettront de partir avec une agence en trekking vers la Cité perdue, ou à Caño Cristales dans les Llanos (entre juillet et novembre), ainsi que de visiter les régions de Cali et de Popayan, les sites archéologiques de Tierradentro et San Agustín, le désert de la Tatacoa, les environs de Pasto, les Llanos ou encore l’archipel de San Andrés et Providencia.



Séjours thématiques

Voyage culturel

Qu’il s’agisse des vestiges archéologiques de l’ère précolombienne ou de l’architecture du passé colonial espagnol, en passant par les arts contemporains, le patrimoine culturel colombien mérite à lui seul un circuit. Les sites archéologiques de San Agustín et de Tierradentro ; les merveilleuses cités coloniales du Boyacá, de Santander ou d’Antioquia, fascineront les amateurs de patios et de balcons fleuris ; les villes historiques de Popayán, Carthagène et Mompox sont de véritables joyaux et Bogotá compte de nombreux musées et une vie culturelle trépidante.

Voyage nature

Les amoureux de la faune et de la flore pourraient facilement passer un an en Colombie… Les parcs nationaux ou réserves naturelles sont décrits plus loin dans ce guide. Bien évidemment, l’aventure à la rencontre de la nature inclut l’Amazonie et sa forêt plus grande que l'Australie. Autre destination : la zone caféière et Los Nevados, accessibles depuis Pereira, Armenia ou Manizales ; c’est l’occasion de vivre la Colombie rurale dans des conditions optimales de sécurité. Au nord-est, la Sierra Nevada est un massif montagneux indépendant de la cordillère des Andes, atteignant 5 775 m d'altitude à seulement 42 km de la mer Caraïbe. Enfin, la côte pacifique, les Llanos ou la Guajira séduiront les plus aventuriers, adeptes de voyages hors des sentiers battus.

Voyage sportif et festif

Les sportifs auront de quoi faire : survol de vallées grandioses en parapente, descente de fleuves déchaînés en rafting ou de cascades en canyoning, randos à pied, à cheval ou à vélo (San Gil, Bucaramanga, San Agustín, etc.), escalade des falaises de Suesca ou de la Mesa de Los Santos, andinisme dans la cordillère centrale, surf dans les vagues du Pacifique ou des Caraïbes, kite dans le lac Calima ou au Cabo de la Vela... Pour ceux qui ont toujours de l'énergie à revendre, les pistes de danse de Cartagena, Barranquilla, Medellín ou Bogotá n'attendent que vous. Enfin, pour perfectionner vos mouvements de hanches sur des rythmes endiablés, rien de tel que des cours de danse à Cali, la « capitale mondiale de la salsa ».



Comment partir ?



Partir en voyage organisé



Spécialistes

Vous trouverez ici des tour-opérateurs spécialisés dans votre destination. Ils produisent eux-mêmes leurs voyages et sont généralement de très bon conseil car ils connaissent la région sur le bout des doigts. À noter que leurs tarifs se révèlent souvent un peu plus élevés que ceux des généralistes.




[image: ] ALMA VOYAGES[image: ]

573, route de Toulouse

Villenave-d'Ornon

✆ 05 56 87 58 46

www.alma-voyages.com

agvalma@almavoyages.com



Ouvert du lundi au vendredi de 8h à 19h et le samedi de 9h à 18h.

Chez Alma Voyages, les conseillers connaissent parfaitement les destinations. Ils ont la chance d'aller sur place plusieurs fois par an et donc, bien vous conseiller. En plus, chaque client est suivi par un agent attitré ! Une large offre de voyages (séjour, croisière ou circuit individuel) avec l'émission de devis pour les voyages sur mesure vous sera proposée. Alma Voyages pratique les meilleurs prix du marché et travaille avec Kuoni, Beachcombers, Jet Tour, Marmara, Look Voyages... Si vous trouvez moins cher ailleurs, l'agence s'alignera sur ce tarif et vous bénéficierez en plus, d'un bon d'achat de 30 € sur le prochain voyage. Surfez sur leur site !





[image: ] ALTIPLANO VOYAGE[image: ]

Park Nord, les Pléiades n° 35

Epagny Metz-Tessy

✆ 0450469025

www.altiplano-voyage.com

info@altiplano-voyage.com



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 13h et de 14h à 18h.

Osez l’inédit ! A votre écoute, cette agence spécialiste des voyages sur-mesure fait preuve de créativité. Un seul interlocuteur passionné vous conseille pour composer un itinéraire correspondant parfaitement à l’esprit de votre voyage. Du plus classique au plus original, ce tour-opérateur pionnier sur la destination sait s’adapter à tous les projets. Des idées de programme sont présentées sur le site Internet comme le circuit « Trésors de la Colombie » qui, en 16 jours, vous fait découvrir les lieux les plus représentatifs de la Colombie : Bogotá, la Région du café, Carthagène et le Parc Tayrona. Cet itinéraire, modifiable selon vos envies, vous permet de profiter de l’accueil chaleureux et de la convivialité de la population colombienne. Altiplano Voyage est également expert en circuits multi-destinations, vous pouvez donc combiner votre voyage avec une escapade en Equateur, Costa Rica ou le Panama !


Autre adresse : En Suisse : Place du Temple 3, 1227 Carouge – 022 342 49 49 - agence@altiplano-voyage.ch – www.altiplano-voyage.ch




[image: ] AMPLITUDES[image: ]

60, rue Sainte Anne (2e)

Paris

✆ 01 44 50 18 58

www.amplitudes.com

contact@amplitudes.com



Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 19h et le samedi de 10h à 18h.

Spécialiste du voyage sur mesure depuis presque 30 ans, Amplitudes propose notamment de découvrir la "Colombie Essentielle" en 10 jours et 8 nuits, un séjour comprenant les vols Aller/Retour, une voiture avec chauffeur, les vols intérieurs, les visites ainsi que les nuits d’hôtel dans la catégorie de votre choix. Une croisière sur l'Amazonie entre Colombie, Pérou et Brésil est également possible. Les différentes propositions sont disponibles sur le site internet mais il est également possible d'aborder la conversation au sein des agences Amplitudes. Informations pratiques, bons plans voyages, conseils d'experts, l'équipe vous sera d'une grande aide.





[image: ] ANAPIA VOYAGES[image: ]

✆ 04 42 54 21 52

www.anapiavoyages.fr

sylvia@anapiavoyages.fr




Anapia voyages, basée en Provence, a été créée par Sylvia, une Péruvienne vivant depuis plus de trente ans en France. La richesse de ses programmes, à dominante culture et nature, s’appuie sur l’expérience de ses collaborateurs, guides ou producteurs de séjours et circuits, notamment en Amérique latine, mais aussi en Asie et en Afrique.

Le plus d’Anapia ? Panacher sur mesure des sites incontournables et des lieux inédits, de petites structures d'hébergement de charme avec de confortables hôtels typiques, mais surtout une vraie rencontre avec les populations grâce à des repas, des activités et des nuits chez l’habitant. Le mélange est très ouvert, dosé selon un vrai cahier des charges élaboré avec chaque client.

En Colombie, plusieurs circuits proposent de découvrir le pays en donnant la part belle à Carthagène et à la région caféière.



Autres adresses : à Saint-Jean-de-Luz ✆ 05 47 02 08 61. • Bayonne, Mauléon Licharre, Lyon et Paris.




[image: ] LES ATELIERS DU VOYAGE[image: ]

54-56, avenue Bosquet (7e)

Paris

✆ 01 40 62 16 79

www.ateliersduvoyage.com



Ouvert du lundi au jeudi de 10h à 18h30, les vendredi et samedi de 10h à 18h.


Spécialistes du voyage sur mesure, Les Ateliers du Voyage vous emmènent en Afrique, en Amérique latine, en Asie et en Inde.

Leurs conseillers voyages, experts de leur zone géographique, sont à votre écoute pour construire le voyage de vos rêves.

Sur la Colombie, l'équipe saura aussi bien vous suggérer les sites incontournables que les dernières adresses tendance.






[image: ] CLUB FAUNE VOYAGES[image: ]

14, rue de Siam (16e)

Paris

✆ 01 42 88 31 32

www.club-faune.com

tourisme@club-faune.com

M° Rue de la Pompe.



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 19h.

Club Faune Voyages, spécialiste du voyage sur mesure depuis 1985, vous invite à découvrir la Colombie. Accompagné et conseillé par un de ses experts passionnés, vous construirez ensemble le « voyage de vos envies » et découvrirez les adresses les plus secrètes au cours d’itinéraires à la carte : flânerie dans la vieille ville de Carthagène où se succèdent maisons coloniales aux façades colorées et initiation à la « champeta », ou bain de culture à Bogota, robinsonnade sur l’île de Providencia, petit paradis de la mer des Caraïbes aux fonds marins éblouissants, immersion nature dans les montagnes de la Sierra Nevada, rencontre avec les ethnies wayuu et kogui sur la péninsule de la Guajira, randonnées dans la jungle amazonienne et observation de la faune, exploration des plus beaux sites archéologiques précolombiens, etc. 
Votre conseiller vous recevra dans « l’Espace Voyage » de l’agence : salon cosy avec projection sur grand écran des sites incontournables et d’une sélection d’hôtels et lodges de prestige, le tout pour satisfaire vos attentes et créer un voyage sur mesure authentique.


[image: ]





 [image: ]EMOTIKA VOYAGES[image: ]

33, boulevard de la liberté (1er)

Marseille

✆ 06 48 36 76 28

www.emotikavoyages.fr

contact@emotikavoyages.fr



Ouvert du lundi au samedi de 9h à 18h.

Emotika Voyages crée des voyages authentiques, entièrement sur mesure. La particularité de cette agence est de faire découvrir en toute sécurité des destinations hautes en couleur, à l'image du Cap-Vert, de l'Iran, et de nombreux pays d'Amérique latine tels que le Costa Rica ou la Colombie, en rencontrant la population ou en immersion au cœur de la nature. Emotika Voyages vous propose des hébergements de charme, parfois chez l'habitant, ainsi que des visites originales et toujours de qualité. C'est une option idéale pour ceux qui souhaitent voyager hors des sentiers battus, sans passer à côté des incontournables.





[image: ] IMAGES DU MONDE[image: ]

14, rue de Siam (16e)

Paris

✆ 01 44 24 87 88

www.images-du-monde.com

info@images-du-monde.com



A deux pas de la tour Eiffel, l’équipe de spécialistes d’Images du Monde vous recevra sur rendez-vous dans son Espace Voyage : Arabica colombien servi dans le salon de l’agence puis projection sur grand écran des sites incontournables de la Colombie et des différentes possibilités d’hébergement. Votre conseiller « construira » votre voyage selon vos envies : guide francophone pour partir à la découverte des villes coloniales colorées, nuit dans les plantations de café, sélection de boutique-hôtels de charme à Carthagène et Bogotá, circuits culturels insolites pour une découverte authentique de cette destination encore peu visitée. Extension possible en Equateur.





[image: ] MAKILA VOYAGES

4, place de Valois (1er)

Paris

✆ 01 42 96 80 00

www.makila.fr

info@makila.fr

M° Palais Royal-Musée du Louvre.



Du lundi au vendredi de 9h à 19h sans interruption (sur rendez-vous uniquement).

En Colombie, Makila Voyages, spécialiste de voyages sur mesure vers l’Amérique latine, propose un voyage à la carte pour découvrir les beautés de la côte des Caraïbes. Séjours dans des maisons coloniales ou dans des bungalows en bois, pouvant être privatisés. Pour les amateurs de culture et d'histoire, Makila Voyages a préparé un séjour culturel qui embrasse toutes les facettes du pays. Un séjour caribéen à San Andrés est aussi possible. Makila Voyages organise votre voyage en Colombie sur mesure, à la carte et avec passion.





[image: ] NOSTALATINA[image: ]

19, rue Damesme (13e)

Paris

✆ 01 43 13 29 29

www.ann.fr

info@ann.fr

M° Tolbiac.



Ouverture du lundi au samedi de 10h à 13h et de 14h à 18h.

Le véritable voyage sur-mesure, telle est la devise de ce voyagiste avec une petite équipe de connaisseurs passionnés qui, depuis 1994, se plaît à faire du vrai travail cousu main pour les voyageurs avertis et curieux. « Nos clients arrivent chez nous déjà munis de trois, quatre guides de voyages, il vaut mieux être incollable sur les destinations », se plaît à répéter la chef de produits, ethnomusicologue de formation. La formule Estampe propose aux débrouillards les grands transferts de ville en ville et quartier libre, tandis qu'Aquarelle la complète avec guides et visites pour ceux qui n'ont pas trop de temps. Au programme : Bogota, Carthagène, îles du Rosaire...





[image: ] LA ROUTE DES VOYAGES[image: ]

10, rue Choron (9e)

Paris

✆ 01 55 31 98 80

www.laroutedesvoyages.com

info@route-voyages.com



Ouvert du lundi au jeudi de 9h à 19h, le vendredi jusqu'à 18h, le samedi de 10h à 17h.

La Route des Voyages, c’est une équipe dynamique et enthousiaste dotée d’une vraie connaissance du terrain avec près de 25 ans de voyage à travers le monde (oui, tout a commencé à Lyon en 1994). Tous les voyages sont composés sur mesure, selon votre inspiration et les connaissances de la Route des Voyages, en fonction du nombre de participants et de leurs centres d’intérêts. Sous la férule d’un coordinateur de projet, l’agence vous fera découvrir de nombreuses destinations insolites ou plus classiques avec de merveilleux « chefs de destination ». Gentillesse et patience sont au rendez-vous. Quant aux prix (parfois proches des voyages standard), ils sont obtenus grâce à l’absence d’intermédiaires et aux précieux contacts locaux. Plusieurs thématiques sont proposées pour les voyages en Colombie, du séjour hors des sentiers battus au voyage en famille.


[image: ]





[image: ] TERRE ET NATURE VOYAGES[image: ]

23, rue d'Ouessant (15e)

Paris

✆ 01 45 67 60 60

www.terreetnature.com

contact@terreetnature.com



Ouvert du lundi au vendredi de 9h30 à 19h. Sur rendez-vous en dehors de ces horaires.

Terre et Nature Voyages propose des séjours à dominante sportive ou culturelle dans les plus beaux pays du monde.





[image: ] TIERRA LATINA[image: ]

55, rue d’Arthelon

Meudon

✆ 06 43 07 31 09

www.tierra-latina.com

contact@tierralatina.fr



Cette agence fondée par Chloé et Arthur est spécialisée sur l'Amérique du Sud et plus particulièrement l'Argentine, pays que tout deux connaissent très bien ; l'une a vécu plusieurs mois au Pérou et en Colombie avant de s'installer une partie de l'année à Buenos Aires, et l'autre a effectué la fin de ses études en Argentine. Leur connaissance du terrain, ils ont décidé de l'utiliser pour mettre au point des séjours chez l'habitant de grande qualité, cherchant à procurer aux voyageurs une expérience en immersion et très axée sur la culture locale et authentique et la rencontre avec les locaux. Des voyages sur-mesure et clés en main sont aussi possibles, tout comme un séjour photo accompagné par une photographe professionnelle. Parmi les nombreux séjours proposés, on notera un stage de salsa à Carthagène, pour découvrir la région caribéenne en musique.


Autre adresse : Bolivar 553, Buenos Aires – ✆ +54 911 3285 1189



Généralistes

Vous trouverez ici quelques tours-opérateurs généralistes qui produisent des offres et revendent le plus souvent des produits packagés par des agences spécialisées sur telle ou telle destination. S'ils délivrent des conseils moins pointus que les spécialistes, ils proposent des tarifs généralement plus attractifs.




[image: ] GO VOYAGES

✆ 08 99 86 08 60

www.govoyages.com

infos@govoyages.com



Go Voyages propose le plus grand choix de vols secs, charters et réguliers au meilleur prix au départ et à destination des plus grandes villes. Possibilité également d'acheter des packages sur mesure « vol + hôtel » et des coffrets cadeaux. Grand choix de promotions sur tous les produits sans oublier la location de voitures. La réservation est simple et rapide, le choix multiple et les prix très compétitifs.





[image: ] PROMOVACANCES

✆ 08 99 65 48 50

www.promovacances.com



Ouvert du lundi au vendredi de 8h à minuit. Le samedi de 9h à 23h. Dimanche de 10h à 23h.

Promovacances propose de nombreux séjours touristiques, des week-ends, ainsi qu’un très large choix de billets d’avion à tarifs négociés sur vols charters et réguliers, des locations, des hôtels à prix réduits. Également, des promotions de dernière minute, les bons plans du jour. Informations pratiques pour préparer son voyage : pays, santé, formalités, aéroports, voyagistes, compagnies aériennes.




Réceptifs
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La Colombie compte de nombreuses agences réceptives (tours opérateurs présents dans le pays) à même d'organiser l'intégralité ou une partie de votre séjour (réservation des hébergements, des vols intérieurs, guides...), ou de planifier et gérer visites guidées, activités et excursions sur place. Nous avons sélectionné ci-dessous des agences francophones sérieuses montées par des passionnés de la destination. Elles disposent des meilleurs contacts à travers le pays et des assurances nécessaires.




[image: ] ACOTUR

www.acotur.co

direccion@acotur.co



La Asociación de Turismo Responsable est une association colombienne à but non lucratif qui travaille depuis 2012 au développement et à la promotion du tourisme responsable en Colombie. L'objectif est de constituer, grâce un ensemble d'acteurs impliqués (agences réceptives, tour-opérateurs, hôtels...), une offre de tourisme responsable, qui ne soit pas simplement une alternative, mais qui devienne peu à peu le courant dominant du tourisme en Colombie. La consultation du site d'Acotur pourra vous aider à voyager de façon plus consciente et responsable, en choisissant des entreprises s'engageant officiellement dans les principes et les critères du tourisme responsable.





[image: ] ARAWAK COLOMBIE[image: ]

Carrera 80D N°22C-36

Barrio Modelia

BOGOTÁ

✆ +57 319 303 4724

www.arawak-colombie.com

contact@arawak-experience.com



Agence francophone basée en Colombie et au Costa Rica. Organisation de circuits à la carte et sur mesure, pour individuels ou groupes. Autotour : réservation d’un véhicule, des logements et activités, conseils, suivi et assistance sur tout l’itinéraire.

Arawak Colombie est une agence réceptive francophone, créée par Karina et Vincent, de grands voyageurs qui ont exploré la Colombie avec passion. L’aventure Arawak a commencé par la rencontre des petits producteurs de café et de cacao, pour les aider à distribuer leurs produits. Puis le couple franco-colombien a décidé de partager ses connaissances et bons plans à travers l’organisation de circuits dans le pays. Sensibilité et humanisme caractérisent Arawak, qui encourage ses clients aux bonnes pratiques du tourisme responsable, et propose des séjours privilégiant la rencontre avec des acteurs impliqués dans le développement local. Tourisme rural chez l’habitant, immersions dans des communautés indigènes… L'idée est de privilégier les expériences hors des sentiers battus, en toute sécurité. Des circuits clefs en main ou sur mesure. On peut même partir en « Autotour », avec des circuits qui combinent la liberté du voyage en voiture et l’accompagnement professionnel de l’agence. Une option intéressante pour découvrir la Colombie en profondeur.
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[image: ] AVENTURE COLOMBIA

Av. Jimenez No. 4-49 Oficina 505

Centro histórico

BOGOTÁ

✆ +57 313 510 4856

www.aventurecolombia.com

info@aventurecolombia.com



Une agence jeune et dynamique qui porte bien son nom !

Mathieu, un Français, et sa femme Angélica, connaissent la Colombie sur le bout des doigts et rien qu'en les écoutant, on voyage déjà. Leur équipe de conseillers spécialistes vous organisera un voyage sur mesure avec au programme : les trésors coloniaux du Boyacá, des treks andins, la région du café, Medellín, le littoral pacifique, San Agustín et ses vestiges, mais aussi l'exploration de la côte caraïbe, de Carthagène à la Guajira en passant par Mompós. Spécialiste des destinations hors sentiers battus, Aventure Colombia vous invite également à découvrir l'Amazonie et la région encore inexplorée des Llanos. Laissez-vous guider en toute confiance par ces amoureux de la Colombie, de sa nature et de ses habitants. Contactez-les depuis chez vous ou sur place pour un séjour sur mesure. Aventure Colombia est présente dans tout le pays avec une autre agence à Carthagène, et des représentants à Medellín et San Agustín. Bref, recommandé pour vivre une véritable aventure colombienne.


[image: ]





[image: ] CAP COLOMBIA

BOGOTÁ

✆ +57 310 775 0009

www.capcolombia.com.co

info@capcolombia.com.co



Voyages sur mesure pour découvrir les grands classiques ou les endroits les plus improbables, destinés aux personnes seules, en couple, en groupe d’amis, ou en famille, du plus simple au plus exclusif. Des circuits en autonomie ou accompagnés (guide local, francophone ou avec des compétences particulières, en bus ou avec une voiture avec chauffeur, etc). Organisation de circuits spécifiques/thématiques pour les agences spécialisées. Séjours incentives, séminaires, conventions ou événementiel sportifs.

Cap Colombia est une agence réceptive franco-colombienne spécialisée dans les voyages à la carte en Colombie. L’agence est dirigée par Sabine et Fernando, des professionnels du voyage et de l'événementiel qui ont monté leur structure en pensant aux personnes qui cherchent un séjour unique et complètement personnalisé. Cap Colombia connaît parfaitement la culture colombienne et offre des circuits sur mesure en fonction de la philosophie du voyage de ses clients, de leurs envies et de leurs contraintes budgétaires ou temporelles. Avec des contacts fiables et des partenaires de confiance dans les régions, obtenus après des années de travail de terrain, elle propose des lieux confidentiels, pour une relation privilégiée avec les habitants. L'agence est solide et s'adresse aussi bien aux particuliers qu'aux agences ou entreprises, offrant un suivi et une disponibilité à toute épreuve, tout au long du séjour.
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Calle 122 N° 47-05

BOGOTÁ

✆ +33 9 70 40 74 10

www.capoa-tours.com

info@capoa.com.co



Agence réceptive francophone basée à Bogota proposant des circuits à la carte originaux et des voyages sur mesure. Hébergement, transport et guides francophones à chaque étape.

CAPOA Voyages est gérée par une équipe sérieuse et dynamique, des passionnés de la Colombie qui vous emmèneront en toute sécurité à la découverte des Caraïbes, des Andes, du Pacifique, de l’Orénoque et de l’Amazonie, ces grandes régions dont les premières lettres forment le nom de l'agence. CAPOA s’adapte aux envies et au budget de chacun, avec des programmes à la carte modulables à souhait, et la conception de voyages véritablement sur mesure, dès 1 personne. En tant que petite structure, l'agence offre une grande réactivité, avec un contact direct et constant avec les responsables de l’agence dans la préparation du voyage et tout au long du périple. Elle permet également beaucoup de flexibilité et c'est l'un de ses atouts principaux : un client souhaite s'attarder plus longtemps dans un lieu magique, CAPOA intervient alors rapidement pour réorganiser avec lui l'itinéraire, la gamme d'hôtels, ou les activités. La personnalisation du voyage prend ici tout son sens !





[image: ] COLOMBIA INFINITA[image: ]

BOGOTÁ

✆ +57 320 812 5670

www.colombiainfinita.com

info@colombiainfinita.com



Circuits découvertes dans tout le pays, sur un ou plusieurs jours. Nombreuses destinations exclusives (hors sentiers battus) et thématiques (rencontres culturelles, etc).

Une agence de voyages francophone montée par deux spécialistes de l'Amérique latine, Pierre et Mathieu, qui ont décidé de faire partager leur amour pour la Colombie. Leur passion pour l’aventure les a conduits à explorer chaque recoin du pays, pour imaginer des itinéraires originaux et adaptables au profil de leurs clients. Ils ont conçu une vingtaine de routes pour des voyages en petits groupes. L'avantage de Colombia Infinita est que le duo organise les circuits grâce à une solide expérience de terrain, acquise durant plusieurs années en pratiquant l'activité de guide. Grâce à leur connaissance très précise des lieux et des expériences proposées, vous pourrez accéder aux coins les plus isolés du pays, pour pénétrer dans la Colombie profonde, où l’expression « hors sentiers battus » prend tout son sens. Leur but principal, vous servir de passerelle pour rencontrer les Colombiens et découvrir leur culture.
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[image: ] COLOMBIE DECOUVERTE

El Poblado

Calle 7AA #30-241

Apartamento 602, Edificio Pigal

MEDELLÍN

✆ +57 317 366 0582

www.colombie-decouverte.com

agence@colombie-decouverte.com



Agence française installée à Medellín. Anne et Pierre Jolivet, après une expérience réussie au Costa Rica, puis en Afrique du Sud, ont découvert les beautés et les richesses colombiennes. Leur équipe sur place, Anne-Claire et Charlène sont tout aussi passionnées et vous concocteront des circuits à votre mesure.

Autant de voyages que de voyageurs. Si certains préfèrent les groupes ou le all-inclusive, d’autres se sentent une âme plus aventurière et exploratrice. C’est ce que Colombie Découverte propose. Des circuits sur-mesure, dans le respect du budget, pour tous ceux qui veulent voyager autrement et en toute indépendance. La nature, la culture, les populations colombiennes n’ont plus de secret pour l'agence et ils aiment partager cette passion et faire découvrir aux voyageurs le vrai visage de la Colombie. Des Caraïbes à l’Amazonie en passant par les cordillères et le Pacifique, une véritable invitation à vivre des expériences hors du commun. Réactivité et assistance 24h/24 sur place. ¡Que Chévere ! 
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Finca Villa Isabela, Vereda la Cumbre

PIJAO

✆ +57 318 493 2758

www.experienciacafetera.com

agente@experienciacafetera.com



Agence locale professionnelle proposant des circuits pour vivre des expériences avec les habitants et mieux comprendre le monde du café, ainsi que la paix et ses enjeux. Tours à la journée, ou forfaits avec hébergement, restauration, transport et activités.

Une agence locale montée il y a quelques années par Juan David Agudelo, un jeune entrepreneur, ultra-dynamique qui a mis en place tout un réseau pour offrir des tours d'une grande qualité au sud du Quindío, entre Buenavista, Pijao et Génova, dans une région encore peu touristique, mais très proche d'Armenia. Les circuits thématiques sont bien pensés, avec un esprit équitable et ambitieux. Juan David et son équipe travaillent avec des personnalités authentiques et attachantes, des femmes et hommes du monde du café, mais aussi des anciens combattants ayant déposé les armes grâce aux accords de paix de 2016. L'idée est que le tourisme responsable génère de nouvelles activités dans les zones rurales, tellement oubliées par l'Etat colombien. Deux tours se distinguent et sont parmi les plus intéressants qu'il nous a été donné de faire en Colombie. Le WakeCup Tour d'abord, est bien loin des tours à la chaîne réalisés par beaucoup de fincas touristiques. Ici, on va vraiment vivre une expérience « de la graine à la tasse », avec le caféiculteur, le négociant, ou le barista passionné, pour une vision globale passionnante. Ce tour est plus cher qu'un tour de 2 heures à Salento par exemple, mais il s'agit d'une approche beaucoup plus profonde. La seconde expérience qui a retenu notre attention est celle consacrée au tourisme en temps de Paix, à Génova. Cette adorable petite ville, perdue dans les montagnes du Quindío, est un municipio qui a vécu de plein fouet le conflit armé. C'est d'ailleurs ici qu'est né l'un des fondateurs des FARC, Manuel Marulanda, alias Tirofijo (« Tir Précis »). La rencontre avec les habitants, pour échanger autour de leurs histoires respectives, offre l'occasion de découvrir ou de mieux comprendre ce conflit de plus d'un demi-siècle, qui a tant marqué le pays, et en particulier ses zones rurales.


[image: ]





[image: ] ITK VOYAGE COLOMBIE

BOGOTÁ

✆ +57 1 712 9311

www.itkvoyage-colombie.com

itk@itkvoyage-colombie.com



Agence francophone spécialiste des séjours sur mesure en Colombie et Equateur.

L'agence ITK Voyage, présente depuis 2010 en Equateur, a installé une antenne à Bogotá en 2017. Aux commandes, l'énergique Laetitia, co-fondatrice de l'agence, qui ne cesse d'explorer la Colombie, pour concocter des circuits sur-mesure à ses clients et dénicher les meilleures adresses. En tant qu' « artisan du voyage », ITK Voyage saura vous dénicher de petits hôtels de charme et des rencontres authentiques, avec des immersions dans les communautés. L'agence offre une grande flexibilité pour l'organisation des circuits et Laetitia se fera un plaisir de vous rencontrer sur place, pour échanger de vive voix sur la Colombie. Et pour ceux qui hésitent entre la Colombie et l'Equateur... des combinés sont bien sûr possibles !
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Cabecera Plaza

Cra 33 N° 48-30

Oficina 209

BUCARAMANGA

✆ 09 73 05 19 44

www.magelia-colombie.fr

contact@magelia-colombie.fr

Adresse en France : 26 Place Notre Dame du Mont, Marseille.



Voyages sur mesure dans toute la Colombie. L'agence dispose d'un bureau en Colombie et d'une représentation commerciale en France.

Imaginez que vos amis colombiens installés en France vous proposent un jour de vous inviter dans leur pays d'origine, pour vous en faire découvrir tous les secrets... C’est un peu l’esprit que l’on retrouve chez Magelia Colombie. Une agence montée par des voyageurs colombiens francophones, qui vivent entre la Colombie et la France, et qui n’ont qu’une envie : vous transmettre leur amour pour leur pays ! Cette double culture, latino-européenne, leur permet de faire des choix judicieux au moment de l’organisation des circuits, grâce à une parfaite connaissance, à la fois du terrain et des attentes des voyageurs. Natalia et son équipe proposent des voyages personnalisés pour une plongée profonde dans la Colombie authentique, dans toute sa diversité, ses coutumes, ses musiques, ses plats typiques du quotidien... en mettant surtout l’accent sur la rencontre avec les habitants des différentes régions. Ces rencontres se veulent naturelles et s’intègrent dans un concept de tourisme responsable grâce à des partenariats avec des ONG locales. Pour vous mettre en bouche sur la Colombie, ne manquez pas les vidéos très vivantes de Natalia.


Autre adresse : 26, place Notre-Dame-du-Mont – Marseille

[image: ]





[image: ] MASAYA TRAVEL[image: ]

Calle 14 N° 4-80

SANTA MARTA

✆ +57 5 430 5185

www.masaya-experience.com

travel@masaya-experience.com



Expériences et excursions disponibles dans les agences au sein des établissements Masaya mais aussi depuis le site Internet.

Une immersion complète dans la culture colombienne vous attend. L'agence a la particularité de travailler avec des particuliers passionnés qui proposent des activités uniques et authentiques hors des sentiers battus traditionnels, une offre innovante d’expériences à partager qui permet d'être au plus près de la culture locale. Elle vous offre aussi la possibilité de réserver des excursions phares comme Ciudad Perdida, le Parc Tayrona, ou des expéditions en Amazonie.





 [image: ]NATURA TRAVEL COLOMBIA

Carrera 7 N° 26-62

Edificio Quimbaya, Oficina 17-01

BOGOTÁ

✆ +57 1 753 2734

www.naturatravelcolombia.com

contact@naturatravelcolombia.com, lucile@naturatravelcolombia.com



Fondée en 2009, Natura Travel souhaite faire découvrir aux voyageurs la Colombie de la manière la plus authentique, dynamique et accessible qui soit.

Forte d’une expérience de 25 ans comme agence réceptive au Venezuela, l’équipe jeune, impliquée et disponible crée des circuits inédits, adaptés à tous les budgets, en étroite collaboration avec les communautés paysannes et amérindiennes de la Colombie. Une myriade de destinations proposées, telles que Nuqui et le golfe de Tribuga sur la très sauvage côte pacifique – randonnées, plongée et observation de baleines, le Hato La Aurora au cœur des Llanos –, safari photo, le village de Tamara en chambre d'hôtes chez les petits planteurs de café arabica, Mongui magnifique village colonial, creuset d'histoire et le páramo d'Oceta, réputé comme le plus beau du pays, les environs de Mompox, avec prochainement une traversée par voie d'eau originale jusqu'à la belle Carthagène des Indes, pour découvrir la culture costeña authentique. Sans oublier les autotours en toute liberté ! N'hésitez pas à contacter l’équipe francophone qui se fera un plaisir de vous renseigner !
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 [image: ]TERRA COLOMBIA

✆ +57 4 479 9292

www.voyage-colombie.com

contact@terra-colombia.com, constance@terra-colombia.com



Les contacter par mail, ou par téléphone du lundi au vendredi de 15h à 23h (heure française).

Terra Colombia, fait partie du réseau d’agences de voyages réceptives Terra Group, dont l'aventure a commencé en 1998. L'équipe est spécialisée dans le voyage à la carte, les circuits haut de gamme, aventure et hors des sentiers battus. Sa vocation est de parcourir inlassablement le pays pour proposer l’itinéraire le plus pertinent, et faire partager leur passion de la Colombie, à travers des visites culturelles, des voyages découverte, des étapes authentiques, des randonnées ou trekkings, des séjours balnéaires ou voyages de noces, ou encore des voyages combinés avec d’autres pays d’Amérique latine. Tête de pont du groupe Terra en Colombie, l’agence est devenue au fil des années un spécialiste reconnu tant des internautes que des professionnels du tourisme dans les secteurs du voyage individuel à la carte, des voyages en groupe et de l’incentive, et bénéficie également du réseau d’agences tissé depuis des années sur le continent : Argentine, Bolivie, Brésil, Chili, Costa Rica, Panama, Pérou, Mexique… Spécialiste adapté et adaptable, Terra Colombia propose le séjour le mieux adapté à chacun, et des prestations de qualité au meilleur prix et la sécurité.
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Carrera 7 N° 12-25

Edificio Santo Domingo, Oficina 1005

BOGOTÁ

✆ +57 1 282 5149

www.tucayatravel.com

info@tucaya.com



Agence de voyage française. Organisation de voyages sur mesure en Colombie et dans les pays voisins, pour les groupes et individuels. Aux commandes, Jules et Frank, des passionnés de la Colombie.

Né d’un rêve un peu fou de trois amis, tombés amoureux de l’Amérique latine, Tucaya s’est construit en ayant toujours placé l’humain au cœur de son projet. Bien ancrée dans son ADN, ses valeurs de respect de l’environnement et d’humanité ont été transmises à une équipe de passionnés. Leur objectif commun est de mettre tous les sens en éveil au travers d’expériences inédites, de moments forts de partages pour finalement créer des voyages hors du commun. Tucaya privilégie les lieux authentiques et exclusifs, et bénéficie d'une excellente réputation pour ses voyages de charme, avec une sélection soigneuse d'hébergements, de guides et d'activités.




Sites comparateurs

Plusieurs sites permettent de comparer les offres de voyages (packages, vols secs, etc.) et d’avoir ainsi un panel des possibilités et donc des prix. Ils renvoient ensuite l’internaute directement sur le site où est proposée l’offre sélectionnée. Attention cependant aux frais de réservations ou de mise en relation qui peuvent être pratiqués, et aux conditions d'achat des billets.




[image: ] ILLICOTRAVEL

www.illicotravel.com



Illicotravel permet de trouver le meilleur prix pour organiser vos voyages autour du monde. Vous y comparerez billets d’avion, hôtels, locations de voitures et séjours. Ce site offre des fonctionnalités très utiles comme le baromètre des prix pour connaître les meilleurs prix sur les vols à plus ou moins 8 jours. Le site propose également des filtres permettant de trouver facilement le produit qui répond à tous vos souhaits (escales, aéroport de départ, circuit, voyagiste…).





[image: ] JETCOST

www.jetcost.com

contact@jetcost.com



Jetcost compare les prix des billets d'avion et trouve le vol le moins cher parmi les offres et les promotions des compagnies aériennes régulières et low cost. Le site est également un comparateur d'hébergements, de loueurs d'automobiles et de séjours, circuits et croisières.





[image: ] QUOTATRIP

www.quotatrip.com



QuotaTrip est une nouvelle plateforme de réservation de voyage en ligne mettant en relation voyageurs et agences de voyages locales sélectionnées dans près de 200 destinations pour leurs compétences. Le but de ce rapprochement est simple : proposer un séjour entièrement personnalisé aux utilisateurs. QuotaTrip promet l'assurance d'un voyage serein, sans frais supplémentaires.




Partir seul
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En avion

Un vol Paris-Bogotá coûte entre 700 et 1 400 € selon la saison et le délai de réservation. Pour obtenir des tarifs intéressants, il est indispensable de vous y prendre plusieurs mois à l'avance.



Principales compagnies desservant la destination




[image: ] AIR EUROPA

✆ 01 42 65 08 00

www.aireuropa.com



Air Europa assure une liaison quotidienne de Paris à Bogotá via Madrid.





[image: ] AIR FRANCE

✆ 36 54

www.airfrance.fr



Air France propose un vol quotidien entre Paris-CDG et Bogotá. Départ à 10h40 et arrivée à 14h35. Compter 10h55 de vol. La compagnie propose également des vols pour d’autres villes colombiennes (Cartagena, Medellín, San Andrés…) avec escale à Bogotá.





[image: ] AVIANCA[image: ]

4, rue Gramont (2e)

Paris

✆ 01 44 50 58 60

www.avianca.com



La compagnie colombienne est la 1ère compagnie aérienne commerciale fondée en Amérique, et la 2e dans le monde. Avianca propose des vols quotidiens au départ de l’Espagne. Acheminements au départ de Paris et plusieurs villes françaises avec ses partenaires Air France, Iberia et Air Europa.


Autre adresse : 1, rue d'Hauteville 75010 Paris ✆ 0825 869 883




[image: ] IBERIA

✆ 0 825 800 965

www.iberia.com



Iberia propose des vols quotidiens au départ d’Orly avec escale à Madrid.




Sites comparateurs

Certains sites vous aideront à trouver des billets d’avion au meilleur prix. Certains d’entre eux comparent les prix des compagnies régulières et low-cost. Vous trouverez des vols secs (transport aérien vendu seul, sans autres prestations) au meilleur prix.




[image: ] EASY VOLS

✆ 08 99 19 98 79

www.easyvols.fr



Comparaison en temps réel des prix des billets d'avion chez plus de 500 compagnies aériennes.





[image: ] MISTERFLY

✆ 08 92 23 24 25

www.misterfly.com



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 21h. Le samedi de 10h à 20h.

MisterFly.com est le nouveau-né de la toile pour la réservation de billets d'avion. Son concept innovant repose sur un credo : transparence tarifaire ! Cela se concrétise par un prix affiché dès la première page de la recherche, c'est-à-dire qu'aucun frais de dossier ou frais bancaire ne viendront alourdir la facture finale. Idem pour le prix des bagages ! L'accès à cette information se fait dès l'affichage des vols correspondant à la recherche. La possibilité d'ajouter des bagages en supplément à l'aller, au retour ou aux deux... tout est flexible !





[image: ] OPTION WAY

✆ 04 22 46 05 23

www.optionway.com

contact@optionway.com



Du lundi au jeudi, et le samedi de 8h à 20h, le vendredi de 8h à 19h.


Option Way est l’agence de voyage en ligne au service des voyageurs. L'objectif est de rendre la réservation de billets d’avion plus simple, tout en vous faisant économiser. 3 bonnes raisons de choisir Option Way :

[image: ] La transparence comme mot d’ordre. Finies les mauvaises surprises, les prix sont tout compris, sans frais cachés.

[image: ] Des solutions innovantes et exclusives qui vous permettent d’acheter vos vols au meilleur prix parmi des centaines de compagnies aériennes.

[image: ] Le service client, basé en France et joignable gratuitement, est composé de véritables experts de l’aérien. Ils sont là pour vous aider, n’hésitez pas à les contacter.





En bateau

Comme les voyageurs au long cours l'auront compris, le passage de la frontière mythique du Panama à la Colombie (ou inversement) est épineux en raison de l'absence de route. Pas question de tenter la traversée du Darién à pied actuellement, un périple long, cher et dangereux. Des options plus sécuritaires et agréables s'offrent à vous en voilier depuis/vers Carthagène (2 jours au milieu des San Blas et 3 jours en pleine mer). Renseignez-vous sur le voilier et son capitaine avant de vous embarquer avec qui que ce soit. On peut aussi longer la côte en lancha rapide, avec des agences spécialisées. Compter 4 jours/3 ou 4 nuits, avec des départs à des dates programmées, en longeant la côte à travers les îles de San Blas. Nuits sur les îles, sous la tente, hamac ou en cabañas. C'est un peu moins cher que les voiliers depuis/vers Cartagena. Il y a également des lanchas depuis Bahia Solano, par l'Océan Pacifique, mais le trajet emprunte l'une des principales routes de la drogue, nous le déconseillons.



Location de voitures




[image: ] ALAMO RENT A CAR

✆ 08 05 54 25 10

www.alamo.fr



Avec plus de 40 ans d'expérience, Alamo possède actuellement plus de 1 million de véhicules au service de 15 millions de voyageurs chaque année, répartis dans 1 248 agences implantées dans 43 pays. Des tarifs spécifiques sont proposés, comme Alamo Gold aux États-Unis et au Canada, le forfait de location de voiture tout compris incluant le GPS, les assurances, les taxes, les frais d'aéroport, un plein d'essence et les conducteurs supplémentaires. Alamo met tout en œuvre pour une location de voiture sans souci.





[image: ] AUTO EUROPE

✆ +33 974 592 518

www.autoeurope.fr

reservations@autoeurope.fr



Auto Europe négocie toute l'année des tarifs privilégiés auprès des loueurs internationaux et locaux afin de proposer à ses clients des prix compétitifs. Les conditions Auto Europe : le kilométrage illimité, les assurances et taxes incluses à tout petits prix et des surclassements gratuits pour certaines destinations. Vous pouvez récupérer ou laisser votre véhicule à l'aéroport ou en ville.





[image: ] BSP AUTO

✆ 01 43 46 20 74

www.bsp-auto.com



Site comparatif acccessible 24h/24. Ligne téléphonique ouverte du lundi au vendredi de 9h à 21h30 et le week-end de 9h à 20h.

Il s'agit là d'un prestataire qui vous assure les meilleurs tarifs de location de véhicules auprès des grands loueurs dans les gares, aéroports et les centres-villes. Le kilométrage illimité et les assurances sont souvent compris dans le prix. Les bonus BSP : réservez dès maintenant et payez seulement 5 jours avant la prise de votre véhicule, pas de frais de dossier ni d'annulation (jusqu'à la veille), la moins chère des options zéro franchise.




Se loger

Du hamac aux 5-étoiles, en passant par les maisons de familles (posadas) et les auberges de jeunesse, la Colombie offre de multiples options d'hébergement. Les réservations sont nécessaires pendant la haute saison touristique ou à l’occasion d’une fête particulière. Prévoir entre 30 et 60 000 $ pour un lit en dortoir, de 80 à 200 000 $ pour une chambre double confortable avec salle de bains privée, et à partir de 250 000 $ pour des adresses plus luxueuses. A plusieurs, il peut être intéressant et original de louer une finca (propriété rurale), avec personnel en option. On trouve aussi de nombreuses formules todo incluido (tout inclus) très appréciées des Colombiens : offre touristique incluant avion, hébergement, repas et boissons à volonté.



Se déplacer

La Colombie possède cinq principaux points d’entrée terrestre avec ses voisins : Cucutá (frontière avec le Venezuela), Ipiales (Equateur), Sapzurro-Capurgana (Panama) et Leticia (Brésil et Pérou). Si le bus est le moyen le plus répandu pour parcourir le pays, l’avion reste le moyen le plus sûr de se déplacer. En effet, la Colombie compte d’impressionnantes statistiques de morts sur la route.



Avion

Il existe plus de 70 aéroports répertoriés sur le territoire, dont plusieurs internationaux. Les principales compagnies sont Avianca et Latam, mais Easyfly est de plus en plus présent pour desservir les aéroports de région, comme Satena. Viva Air et Wingo offrent des tarifs et conditions low cost. Les prix des billets peuvent être très économiques quand on s'y prend bien à l'avance. Au dernier moment, c'est en général assez cher, surtout pour les destinations où se rendent des petits avions.




[image: ] AVIANCA

BOGOTÁ

✆ +57 800 012 3434

www.avianca.com/co



C'est la principale compagnie aérienne colombienne, avec des vols internationaux et nationaux. Avianca dessert les principales destinations du pays et on trouve des agences Avianca dans toutes les grandes villes. Une compagnie sûre et généreuse au niveau des bagages en soute (23 kg inclus dans le tarif).


Autre adresse : Terminal Puente Aéreo Tél + 57 1 4 139 862




[image: ] EASYFLY[image: ]

BOGOTÁ

✆ +57 1 414 8094

www.easyfly.com.co



Cette compagnie low cost colombienne augmente régulièrement le nombre de ses destinations et couvre une bonne partie de la Colombie, avec des liaisons directes intéressantes entre villes intermédiaires. Le poids des bagages est limité à 15 kg en soute et 5 kg en cabine. Les départs et arrivées ont lieu au Terminal 2 (Puente Aero).
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Cra 11 N° 84-09

BOGOTÁ

✆ 01 800 956 4509

www.latam.com



Cette puissante compagnie chilienne dessert les principales destinations nationales et internationales en Amérique du Sud. Attention, depuis peu la compagnie fait payer les bagages en soute.
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Carrera 10 N° 26-21

BOGOTÁ

✆ +57 1 281 7071

www.satena.com

info@satena.com



Cette compagnie qui appartient à l'Etat colombien dessert les petits aéroports des localités reculées, dans tout le pays. Outre les voyageurs, elle transporte marchandise et colis. En raison de la taille des avions, le poids des bagages est souvent limité en soute (15 kg) comme en cabine (5 kg). Au-delà il faut payer un excédent. Les départs et arrivées ont lieu au Terminal 2 (Puente Aero).
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BOGOTÁ

✆ +57 1 489 7989

www.vivaair.com/co



Compagnie low cost, filiale de Ryan Air, desservant de nombreuses destinations nationales (et internationales), avec quelques liaisons intéressantes entre villes intermédiaires, comme Pereira-Santa Marta par exemple. Poids et tailles des bagages limités. Bien penser à imprimer son billet à l'avance sinon vous aurez des frais supplémentaires.
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BOGOTÁ

✆ +57 1 800 011 1115

www.wingo.com

teoimos@wingo.com



Compagnie low cost appartenant à Copa Airlines qui dessert Bogotá, Carthagène, San Andres, Barranquilla, Cali. Elle a davantage de destinations à l'international. Depuis Bogotá : Panama City, San José, Mexico, Punta Cana, Aruba, Cancún, Quito, Santo Domingo et Caracas. Le poids des bagages est limité à 10 kg en soute et 6 kg en cabine.




Bateau

Sur la côte Pacifique et en Amazonie, c’est le principal moyen de locomotion. De la pirogue sculptée aux bimoteurs puissants de 40 passagers, la gamme est large. L’embarcadère est appelé muelle, les horaires sont rarement respectés. Bien souvent, le départ ne s’effectue qu’une fois la capacité maximale atteinte.



Bus

La Colombie possède une kyrielle de compagnies de bus et de type de moyens de transport folkloriques. Les « bus » sont en général ceux que l'on connaît comme tels, les bus les plus grands et confortables (tout est relatif) qui desservent les grandes lignes. Les « busetas » sont des bus plus petits, ils roulent en ville ou desservent les localités voisines. Les « chivas » sont de vieux bus en bois plein de couleurs, au moteur surpuissant, qui circulent sur les pistes des zones rurales. Les « colectivos » prennent différentes formes : de la voiture-taxi partagée, au van climatisé, en passant par la vieille Jeep ou le minibus défoncé. Tous ces moyens de transport sont économiques, moins polluants que l'avion et permettent d'accéder à des villes et villages hors sentiers battus.

Les gares routières des grandes villes (Terminal de Transporte) sont de plus en plus modernes et équipées de magasins et restaurants, tandis que la place centrale fait souvent office de terminal dans les villages. Il est important de bien choisir son bus surtout pour les longs trajets. Mettre 15 000 $ de plus (4 ou 5 euros de plus) vaut en général le coup, garantissant souvent un véhicule plus sûr et confortable (toilettes à l'intérieur, wifi...). Bien vérifier s'il est direct ou non, le temps de trajet peut passer presque du simple au double ! L'état des routes et la géographie ne rendent pas les trajets faciles. Les voyages peuvent être longs, voire interminables, quand il faut passer des cordillères. Ne pas se fier aux distances kilométriques et quand vous demandez à la gare routière la durée du voyage, sachez que les temps donnés par les vendeurs des compagnies sont souvent très optimistes et qu'il y a souvent des imprévus sur la route.

[image: ] www.horariodebuses.com.co : informations sur les horaires des bus, temps de parcours et contacts des compagnies. On peut aussi se rendre sur les sites des gares routières quand il y en a. Ils sont assez fréquemment actualisés pour les grandes villes.

[image: ] Vente en ligne de tickets : Redbus, Busbud, Pinbus et Feliz Viaje. Ces plateformes bien pratiques appliquent en général une commission sur le prix du ticket.



Train

Les Colombiens ont depuis les années 1940 oublié ce qu’était une locomotive. Le transport de passagers par le chemin de fer est presque nul aujourd’hui. A part le train touristique reliant Bogotá à Zipaquirá, les voies ferrées encore en activité (Cali-Buenaventura, La Guajira) sont destinées au transport de charbon ou autres marchandises. Les vestiges des gares à Bogotá, Medellín, Cali, ou Armenia nous rappellent pourtant que le pays eut à son époque un réseau digne de ce nom.

Seul le « convoi des saltimbanques », avec à bord le groupe Mano Negra et une joyeuse bande de musiciens et artistes de cirque avait, en 1993, ranimé un temps les 1 000 km de voie désaffectée entre Bogotá et Santa Marta, apportant un peu de joie et de diversion aux habitants de villages oubliés, pris entre guérillas et paramilitaires. C'était à bord de l'Expreso del Hielo (l'Express de Glace), appelé ainsi, car à une époque il apportait des wagons de glace dans la fournaise de Macondo, ou plutôt d'Aracataca, le village où naquit Gabriel García Márquez. Une aventure relatée dans Un train de glace et de feu, de Ramón Chao.



Voiture

La location d'une voiture offre beaucoup de liberté pour un voyage en Colombie. Sachez toutefois que le pays est grand et que les distances sont trompeuses. Il ne faut pas se fier aux distances sur les cartes routières, le relief de la région andine multiplie les durées de trajet. On roule souvent à 20-30 km/heure en moyenne sur des routes ou pistes sinueuses et pleines de nids-de-poule. La location de voiture se développe avec l'amélioration de la sécurité depuis une dizaine d'années et l'essor du tourisme international, mais les tarifs restent assez élevés comparés à d'autres pays. Le carburant coûte moins cher qu'en France, mais n'est pas donné et il y a aussi beaucoup de péages !

Sauf si vous êtes un habitué des road-trips dans des pays lointains, nous conseillons la location d'une voiture surtout pour visiter certaines régions, plutôt que pour traverser le pays de long en large. Cela peut être intéressant pour explorer el Eje Cafetero, le Boyacá ou le Santander, car les routes sont assez bonnes et la circulation pas trop dense. On prend un bus ou un avion pour rejoindre Armenia, Pereira, ou Bucaramanga et on loue sur place un véhicule.

Il est recommandé de conduire de jour, les routes sont peu illuminées la nuit et en cas de pépin, vous aurez le temps de vous retourner. Un véhicule surélevé de type SUV devrait faciliter grandement la conduite, vu l'état des routes.
Le permis de conduire étranger est accepté, mais il est conseillé de voyager avec un permis international. Dans les deux cas, le permis est valable 90 jours maximum. Il est donc important d'avoir son passeport avec soit (vérification de la date d'entrée sur le territoire). 
Sur les routes, la vitesse est limitée en général à 80 km/h, 60 km/h en ville. Il y a assez peu d'indications routières et l'usage d'une application comme Waze ou Maps.Me (qui fonctionne aussi hors ligne) peut-être bien utile. La conduite est assez sportive et les règles du code de la route peu respectées. Beaucoup de gens grillent les feux rouges tard la nuit, pour des raisons de sécurité, sachez-le quand vous passez au vert ! Il est aussi très courant de doubler par la droite, ne vous offusquez pas ! En cas d'accident, il faut laisser la voiture sur place, même si elle obstrue la circulation, appeler son assurance et attendre la police pour le constat. Tolérance zéro avec l'alcool au volant, le taux d'alcool dans le sang est limité à 0,0 g/L.



Taxi

Les taxis sont nombreux et économiques. Ils sont jaunes et disposent pour la plupart d’un taximètre (dans le cas contraire, s’accorder au préalable sur le prix de la course). Conseil : à Bogotá en particulier, afin de ne pas froisser inutilement le chauffeur, éviter de claquer trop fort les portières, quel que soit l’état du véhicule… Les taxis peuvent se louer à l’heure ou pour de courtes escapades hors des villes. Se faire recommander un taxi de confiance, le faire appeler par son hôtel, ou utiliser une application comme Cabify est une garantie non négligeable, en termes de sécurité et de tarifs. Uber est très utilisé dans les grandes villes, mais reste illégal en Colombie. Il faut donc s'installer à l'avant à côté du chauffeur et non à l'arrière comme dans les taxis.




[image: ] CABIFY (EASY TAXI)
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Uber est très utilisé à Bogotá et dans les grandes villes colombiennes, mais n'est pas légale en Colombie. On s'assoit à l'avant, à la différence des taxis où l'on s'assoit généralement à l'arrière.




Auto-stop

L'auto-stop n'est pas pratiqué par les Colombiens. Les enlèvements, nombreux par le passé, et toujours possibles, ont marqué la culture locale. Il n'est donc pas recommandé de faire du stop, a fortiori pour la gent féminine.




DÉCOUVERTE
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GUATAPÉ - Piedra del Peñol, Guatapé.

© CAPOA VOYAGES COLOMBIE
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La Colombie en 20 mots-clés
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La Colombie en 20 mots-clés - Sur les routes de Colombie.

© JULES DOMINE – EXPEDITION COLOMBIA
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Biodiversité

La Colombie est le pays le plus bio-divers au monde, juste après le Brésil 8 fois plus grand. Il enregistre plus de 10 % de la faune et de la flore mondiales sur à peine 0,77 % de la superficie de la planète. C'est le premier pays au monde en nombre d'espèces d'oiseaux, de papillons et d'orchidées.

Café

Impossible de ne pas remarquer Juan Valdez, ce personnage emblématique du café colombien qui est également l’effigie de la marque éponyme. Juan Valdez représente les producteurs de café colombiens qui sont environ 300 000 à posséder une plantation. La Colombie est le plus gros producteur au monde de café Arabica. On le cultive principalement dans les vallées de la cordillère des Andes, à des altitudes comprises entre 1 200 m et 1 800 m. Le café colombien est réputé pour son goût suave, sa douceur. Mais comme souvent, la meilleure qualité part à l’exportation.

Chiva

La chiva est un bus typique que l’on voit encore à la campagne, construit à partir d'un châssis d'autobus avec une carcasse de bois peint de couleurs vives (généralement aux couleurs du drapeau national : jaune, bleu et rouge). Souvent les fenêtres sur les côtés sont remplacées par des ouvertures par où l’on peut rentrer ou sortir facilement. Un moyen de transport rural pour les hommes, les poules, les porcs ou les sacs de café. Et le toit du véhicule accessible par une échelle est aménagé pour entasser toujours plus de choses ! Les chivas tendent à disparaître comme mode de transport mais s’affirment de plus en plus comme attractions touristiques ou discothèques ambulantes !

Cocaïne

On l'associe souvent au pays andin mais sachez que ce cliché dérange énormément les Colombiens qui ressentent un vrai mépris pour les étrangers qui se croient drôles en blaguant à ce sujet. Évitez aussi de dire que Narcos est votre série préférée, cela risque de ne pas trop passer ! La drogue est toujours produite en quantité en Colombie, plus que jamais, mais ses habitants en consomment très peu, ce qui est compréhensible au regard des tragiques conséquences sociales et politiques pour le pays. Les légendes ont la vie dure, et beaucoup de touristes ont les narines qui frétillent à l’idée de goûter à la colombiana. Si c'est votre cas, sachez que comme le café, la meilleure qualité part à l’exportation et que la police est souvent de mèche avec les dealers pour vous coincer au coin de la rue... Ne vous aventurez pas non plus à rapporter des souvenirs en poudre, les douaniers en connaissant un rayon en matière de saisies.

Cumbia

Elle vous fera danser jusqu’à l’aube, dans la rue, dans les bars, dans les discothèques… La cumbia est à la Colombie ce que le rock est à l’Angleterre : une nécessité musicale. A ne pas confondre avec les cumbias bolivienne, péruvienne ou argentine, beaucoup moins enthousiasmantes. Aujourd’hui, avec la salsa et le vallenato, la cumbia a conquis le marché latino et international. En piste !

Dar papaya

Une expression typiquement colombienne : ce qu’il faut absolument éviter de faire pour passer un bon séjour en Colombie ! Littéralement c'est « donner la papaye » mais on pourrait traduire cela par : « tendre la perche », donner l'opportunité à quelqu'un d'abuser de nous. C’est par exemple, attirer l’attention en se promenant avec des bijoux ou en téléphonant avec son smartphone dans un bus à l'arrêt, sortir une liasse de billets à la vue de tout le monde, ne pas garder l’œil sur son sac dans un bar, faire confiance à un inconnu fort sympathique... Une règle de conduite simple est sous-entendue chez tous les Colombiens, A dar papaya papaya partida... En dehors des choses matérielles, cette règle est évidemment valable pour ce que l’on dit ou fait. Pas de paranoïa cependant mais rester prudent et avoir du bon sens sont deux atouts du voyageur en Colombie, comme dans toute l'Amérique latine.

Déplacés

Ce sont des habitants de villages qui ont fui les combats entre l’armée, les guérillas et/ou les paramilitaires selon les circonstances. Ce sont des enfants, des femmes, des hommes, des vieillards qui ont dû tout abandonner dans la précipitation pour sauver leurs vies, accusés par les uns de soutenir les autres. Pris entre deux feux, ils viennent nourrir les quartiers pauvres des grandes villes. Selon les chiffres officiels, 7,5 millions de Colombiens ont été victimes de déplacements forcés entre 1985 et 2017, la majorité sont des populations afro-colombiennes et indigènes. La Colombie reste le pays comptant le plus de déplacés internes au monde (réfugiés au sein du même pays). Espérons que le processus de paix en cours mettra fin rapidement à cette tragédie.

Dios mío

Gracias a dios, si dios quiere, dios me cuida, dios me lo bendiga, dios le pague, que dios se lo multiplique… Ne vous surprenez pas d'entendre à tout bout de champ ces expressions et de voir de nombreuses bondieuseries dans les boutiques de souvenirs. Comme dans tous les pays d'Amérique latine, les Colombiens sont de fervents chrétiens. Les messes attirent toujours les foules et le poids de la religion reste très important dans les décisions politiques. La venue du pape François en septembre 2017 pour appuyer l'accord de paix signé avec les Farc un an plus tôt en est la parfaite illustration.

Echao pa' lante

Le titre d'un album de Joe Arroyo et surtout ce qui caractérise la grande majorité des Colombiens, un état d'esprit entrepreneur et combatif, qui s'accroche dans la vie malgré les difficultés, bref l'optimisme à toute épreuve.

El Dorado

La Colombie a hérité du nom de Christophe Colomb bien qu’il n’y ait jamais mis les pieds. Terre de richesses, terre de l’El Dorado, la Colombie est également un territoire de civilisations ancestrales. Moins célèbres que leurs voisins incas, les sites archéologiques colombiens restent préservés des masses de touristes car ils sont assez difficiles d’accès. Les fouilles ont mis au jour les sites de la Ciudad Perdida, de San Augustin et de Tierradentro, les plus connus et spectaculaires, mais les peuples précolombiens sont encore loin d’avoir révélé tous leurs secrets.

Estrato

Selon son numéro : 1, 2, 3, 4, 5 ou 6, l’estrato définit la classe sociale à laquelle appartient tout Colombien en fonction du lieu où il vit, comme une deuxième identité qui ne choque personne et dont chacun est conscient. Ce pourrait être l’équivalent sud-américain de nos catégories socio-professionnelles. La population colombienne urbaine est ainsi divisée en six niveaux, du plus pauvre (estrato 1) au plus riche (estrato 6). L’élite vit dans des quartiers aux jardins bien entretenus, roule en 4 x 4, voyage à l'étranger, mène un train de vie fastueux, pendant que les plus pauvres recyclent dans la rue les produits de leurs poubelles. Le coût des dépenses publiques (eau, électricité, soins) est légitimement supérieur pour les classes aisées.

Esmeralda

L'émeraude est considérée comme l’une des quatre pierres précieuses avec le diamant, le rubis et le saphir. La Colombie en est le premier producteur mondial, en qualité comme en quantité. Les exploitations se trouvent essentiellement dans le Boyacá, dans le centre du pays. L’émeraude parfaite a 33 % de couleur, 33 % de brillance, 33 % de transparence et 1 % d’imperfections. La couleur de la pierre provient du chrome et du vanadium. Une émeraude sans imperfections n’est pas naturelle. L’unité de mesure d’une émeraude est le carat (quilate). 1 carat = 1/5 g = 100 points. On compterait 20 000 chercheurs d’émeraudes indépendants. Certains ont un regard qui vous glace le dos, le regard de ceux qui creusent depuis des années en vain...

Finca

Le terme a un double sens. C'est d'abord une propriété agricole, une « ferme » littéralement, mais chez les citadins le terme renvoie le plus souvent à une résidence secondaire à la campagne pour y passer les fins de semaine. Beaucoup de familles de classes aisées ont leur finca. On aurait tort de refuser une invitation, c’est la possibilité de se rapprocher du monde rural assorti d’un certain confort. De nombreuses fincas peuvent d'ailleurs se louer un week-end ou à la semaine. Certaines fermes ayant conservé leur production de café, cacao ou orchidées sont adaptées à l'accueil touristique. C'est fréquent dans la région du Café où les fincas sont soignées et bien conservées, l'occasion de découvrir l'univers paysan avec un certain confort.

Fruits

A tous les coins de rue, des petits marchands proposent des salades de fruits frais et des jus pressés. La variété des fruits et légumes en Colombie est une nouvelle découverte pour les yeux et les papilles. Lulo, guanabana, uchuva ou tomate de arból sont des fruits typiques qui n’existent pas en Europe, et côtoient le fruit de la passion, la mangue, la goyave, la papaye... A consommer sans modération !

Multiculturalisme

Blancs, Afro-colombiens, Métisses, Créoles, Indiens, la Colombie est une mosaïque de peuples, un mélange des cultures. La population colombienne est la plus diverse du continent. A ces contrastes de traits et de couleur de peau s’ajoutent les régionalismes. Le Paisa (l'habitant de Medellín et Antioquia) est connu pour son sens du commerce, le Costeño, l’homme de la côte, pour sa bonne humeur et son caractère festif (et frivole !), les Caleñas, de Cali pour leur sensualité dans la danse, les femmes de Santander pour leur caractère bien trempé. Et chaque région possède ses particularités linguistiques, gastronomiques et ses goûts musicaux.

Picós

Des énormes enceintes colorées, de véritables murs de son ambulants, autour de laquelle se retrouve la jeunesse des quartiers populaires de Carthagène ou Barranquilla, pour vibrer sur les rythmes de champeta. Ils sont apparus massivement dans les années 1960 et se sont rapidement imposées comme un élément caractéristique de ce style musical de la côte et de la contre-culture afro-caribéenne.

Paix

Les accord de paix signés fin 2016 avec la guérilla des FARC après plus de 50 ans de conflit ont marqué l'histoire récente colombienne. Des milliers de nouvelles victimes ont été évitées ces dernières années, même si la paix n'est pas totale. Une partie des anciennes FARC est en dissidence et l'Armée de libération nationale (ELN) réalise toujours des actions terroristes meurtrières et des enlèvements. La bataille de la paix est un long chemin semé d'embûches, avec quelques opposants farouches parmi certains membres de l'armée, des politiques et des guérillas elles-mêmes. Une paix durable va nécessiter du temps, une présence plus forte de l'Etat dans les territoires et le pardon des victimes. Un processus de résilience qui passe par une réduction de la pauvreté et des inégalités, par l'éducation et la culture. Dans le cadre du post-conflit, de nombreuses initiatives réunissent anciens guérilleros et anciens paramilitaires pour les aider à apprendre à vivre ensemble.

Panela

Egalement appelé raspadura ou pain de vesou, c'est la coction du jus de la canne à sucre avant son raffinage, transformé en mélasse épaisse qu'on laisse refroidir et durcir. La Colombie est le premier consommateur au monde de panela. On s'en sert dans la préparation des pâtisseries, pour sucrer le café ou les jus de fruits, et bien sûr pour la boisson la plus populaire de Colombie, l'agua de panela (ou simplement aguapanela), à base d'eau, de citron et de panela. L'aguapanela se boit glacée dans les Caraïbes, ou bien chaude dans les Andes, accompagnée d'un morceau de fromage frais. Environ 350 000 campesinos (paysans) vivent de la production de panela en Colombie, l'une des premières ressources après le café.

Rumba

La fête fait partie intégrante de la vie des Colombiens. Salsa, cumbia, champeta, vallenato ou électro font danser les foules jusque tard dans la nuit. Un moyen d’oublier les difficultés de la vie quotidienne. A cette occasion, on boira beaucoup de bière, du rhum et surtout de l’aguardiente. La musique résonne partout dans les villes et les villages. Les chivas sillonnent aux sons d’orchestre endiablés. Au petit matin, les rumberos échangeront autour de leur guayabo (la gueule de bois)...

Telenovela

Dès le début de la soirée, les Colombiens se ruent devant leur poste de télé pour regarder leurs telenovelas préférées, ces feuilletons dramatiques ou comiques qui font un tabac, en particulier auprès de la gent féminine. Tous les ingrédients sont réunis pour émouvoir le spectateur : des acteurs sexy, des palaces, des gouvernantes, des amants, des regards dévastateurs, des larmes, des trahisons… La Colombie est le premier producteur mondial de ces sagas, qui s'exportent dans le monde entier !




Faire – Ne pas faire


Faire

[image: ] Parler espagnol, même mal, passe beaucoup mieux qu'aborder un Colombien en anglais, la langue des gringos. Le français est peu répandu, mais les Français sont bien vus en général.

[image: ] Salutations : les Colombiens se satisfont rarement d’un rapide bonjour et posent toutes sortes de questions avant d’entamer le vif du sujet. Variantes possibles : ¿ Qué has hecho ? , ¿ Q'hubo ? , ¿ Qué más ? , ¿ Cómo le ha ido ? , ¿ Como andas ? La réponse est presque toujours muy bien (gracias a diós) y tú ? En règle générale, se montrer de bonne humeur et sourire comme les Colombiens le font si bien, même quand cela ne va pas fort. Arrêtez de râler, positivez !

[image: ] Garder son calme en toutes circonstances. Éviter de hausser le ton, les Colombiens ne sont pas habitués aux conflits verbaux directs et votre petit énervement sera vu comme particulièrement grossier.

[image: ] Eviter de critiquer les Colombiens et user de diplomatie lorsque vous abordez les différences culturelles, politiques et religieuses.

[image: ] Se montrer propre sur soi, même en voyage : chaussures propres surtout ! Sachez que les Français ont la réputation en Amérique latine de ne pas sentir très bon...

[image: ] Éviter les plaisanteries associant Colombie et cocaïne, Colombien et trafiquant... Elles feront rire jaune les Colombiens qui en ont assez de cette réputation. Et n'ayez pas peur si vous croisez un Escobar, c'est un nom de famille très courant en Colombie.

[image: ] Prévoir de la souplesse dans vos plans de voyage et rester patient : les horaires sont très flexibles en Amérique latine. Ahorita signifie littéralement « dans un petit moment », mais ce moment en réalité a tendance à s'éterniser ou à ne jamais se produire... ¡ Tranqui cogela suave papi ! 

[image: ] A Bogotá, fermer la porte du taxi avec beaucoup de délicatesse, sinon gare à vous !

[image: ] En voiture sur les routes, rendre le salut aux soldats qui lèvent le pouce...

Ne pas faire

[image: ] Dar Papaya. A papaya puesta, papaya partida, l'équivalent de « donner le bâton pour se faire battre ». Évitez de montrer vos objets de valeur, de vous comporter de manière trop ostentatoire et de faire confiance à un(e) bel (le) inconnu(e).

[image: ] Sur la plage, accepter un massage gratuit ou une huître qu'un vendeur ambulant vous offre. Dans la même optique que le Dar papaya, évitez de tomber dans ces petites arnaques. Dans le cas du massage ou de l’huître, vous ne pourrez pas ne pas payer (souvent un prix exorbitant), même si on vous a promis le contraire avec un grand sourire. On se répète, en règle générale, n'acceptez rien d'un inconnu.

[image: ] Demander à partager la note au restaurant si vous dînez avec une Colombienne, généralement c'est à l'homme d'inviter. Évitez aussi de vous montrer trop radin (tacaño), très mal vu en Colombie. Laissez aussi des pourboires (propina) et ne marchandez pas pour n'importe quoi.

[image: ] Photographier des gens sans leur autorisation, en particulier dans les communautés amérindiennes.







Survol de la Colombie
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Survol de la Colombie - Les régions administratives
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Survol de la Colombie - La rencontre du Río Verde et du Río Caldera.
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Géographie
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Géographie - Faune et flore du désert de la Tatacoa.

© Nicolas LHULLIER
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Une terre de contrastes

Avec ses 1 141 748 km², la Colombie est, par la taille, le 4e pays de l’Amérique du Sud après le Brésil, l’Argentine et le Pérou. Située à l’extrémité nord-est du sous-continent américain, elle est ouverte sur plus de 1 500 km de côtes sur la mer des Caraïbes et presque autant sur l’océan Pacifique. Elle est limitée à l’est par le Venezuela et le Brésil, au nord par le Panama, à l’ouest par l’océan Pacifique, et au sud par l’Equateur et le Pérou. La Colombie réunit sur son territoire tous les reliefs et éléments naturels de l’Amérique du Sud : trois cordillères (26 % de la superficie totale du pays, 80 % de la population), le seul pays d'Amérique du Sud à avoir deux façades océaniques, la forêt amazonienne, et de vastes plaines, les Llanos, totalisant avec la forêt amazonienne 55 % de la surface totale, et à peine 2 % de la population). 
Le pays offre une palette étendue de conditions climatiques et géologiques. On distingue cinq grandes éco-régions en Colombie : les Caraïbes, la côte Pacifique, l’Orénoque, l’Amazonie et la région andine.

[image: ] La cordillère des Andes s’ouvre en trois chaînes de montagnes qui traversent le pays du sud au nord : la cordillère occidentale (1 240 km), la cordillère centrale (1 000 km) et la cordillère orientale (1 700 km).

[image: ] A l’ouest et jusqu’au Pacifique, s’étendent deux grandes régions, les terres chaudes, puis la zone caféière.

[image: ] A l’est, les Llanos, immenses plaines, forment une longue transition jusqu’à l’Amazonie.

[image: ] Le long de la côte atlantique s’élève la Sierra Nevada de Santa Marta avec les plus hauts pics de Colombie (les pics Cristóbal Colón et Simón Bolivar culminant à 5 775 m).

Les villes principales

Au centre du pays, dans la cordillère centrale, à égale distance de l’Atlantique et de la frontière avec l’Equateur, s’élève Santa Fé de Bogotá (plus de 8 millions d’habitants), l'une des 3 capitales les plus hautes du monde. 77 % de la population est citadine et l’on dénombre plus de 33 villes de plus de 100 000 habitants. Les villes les plus importantes, après Bogotá, sont Medellín (3,72 avec l'agglomération), Cali (2,4 millions), Barranquilla (1,2 million), Carthagène (1 million), Cúcuta (700 000), Bucaramanga (520 000), Pereira (450 000).

Une répartition inégale de la population

Ce pays, dont la superficie représente deux fois celle de la France, est peuplé de plus de 48,2 millions d’habitants. C’est le deuxième pays le plus peuplé d’Amérique du Sud après le Brésil. La population est regroupée aux trois quarts dans la région andine, le reste principalement sur les côtes caraïbe et pacifique (21 % et 4 % des habitants).



Climat

Le climat en Colombie varie surtout en fonction du relief de son système andin. Elle connaît aussi bien le froid des neiges éternelles que la chaleur torride des côtes et des forêts tropicales, en passant par toute la gamme des climats tempérés sur les hauts plateaux et dans les vallées. L’alternance des saisons chaude et froide n’existe pas. On appelle hiver, la saison des pluies ou saison verte (grosso modo d’avril à novembre), et été, la saison sèche (de décembre à mars).

[image: ] Le climat est invariablement chaud et humide sur le littoral des Caraïbes, à l’exception de la saison sèche, plus ventée. La journée, les températures peuvent monter à plus de 35 °C, les soirées sont plus agréables, entre 20 et 25 °C.

[image: ] Dans la cordillère des Andes, il peut faire froid. Dans la région de Popayán et de San Agustín, la moyenne de température est de 19 °C, mais les variations au cours d’une même journée peuvent être marquées et brusques. A Bogotá, la sensation thermique en journée peut atteindre 23 °C lorsque le soleil est au rendez-vous, mais les soirées sont fraîches, autour de 10-12 °C, parfois moins, mais il ne gèle jamais. A Cali, dans la zone du café et surtout à Medellin, le climat est des plus agréables, le printemps éternel.

[image: ] Sur la côte pacifique, dans les Llanos et en Amazonie, la chaleur est humide et lourde toute l'année. Les orages et aguaceros (pluies torrentielles) sont impressionnants ! Le Chocó dans la région du Pacifique est l'une zones des plus arrosées au monde.



Environnement – écologie

La Colombie est une destination écotourisque de premier ordre. Le pays possède le plus riche écosystème de la planète après le Brésil, huit fois plus vaste, et compte plus de 10 % des espèces animales et végétales du monde ! Près de la moitié du pays est recouverte d’une dense forêt vierge, malheureusement gravement menacée par la déforestation et les mines. Certaines zones sont « protégées » par le statut de parc national naturel, et certaines réserves sont confiées à des organismes communautaires indigènes et afro-descendants, ou à des ONG. La Colombie compte 59 zones naturelles protégées, réparties entre parcs nationaux naturels, réserves naturelles et sanctuaires de faune et flore. En ajoutant les réserves privées, la Colombie aurait 23 millions d'hectares d'espaces protégés, soit plus de 20 % de l'ensemble du territoire colombien.

Les grands problèmes écologiques

La Colombie souffre des maux du monde moderne : réchauffement climatique, montée des eaux, fonte des glaciers, pollution de l'air avec l'utilisation d'un diesel de mauvaise qualité, pollution des fleuves, destructions des coraux et de la faune marine, destruction de l'habitat de la faune sauvage, trafic d'espèces, constructions de barrages, traitement des déchets toxiques... Mais les problèmes qui préoccupent le plus actuellement sont le développement incontrôlé du secteur minier et la déforestation à grande échelle.

[image: ] Les mines. Elles seraient « la locomotive économique » du pays, comme aime à le présenter la classe dirigeante colombienne. Pourtant, ce sont surtout des multinationales étrangères qui en bénéficient, se souciant peu des impacts que peut avoir une mine d'or ou de charbon sur l'environnement et les populations locales. Les mines illégales, exploitées sous contrôle de groupes armés, et les milliers de licences minières délivrées officiellement par l'Etat (or et charbon surtout) auront un impact environnemental irréversible. Outre la déforestation, les résidus toxiques comme le mercure utilisé pour séparer l'or d'autres matériaux contaminent les rivières et les fleuves, et affectent la santé des populations autochtones qui vivent au bord des fleuves. La Colombie est le plus grand émetteur de mercure d'Amérique latine (le deuxième au monde derrière la Chine), selon l'organisation Mercury Watch, avec environ 180 tonnes par an. La carte minière montre que les grandes mines de charbon se trouvent dans des zones à haut risque de désertification, et que les mines d'or à grande échelle sont situées dans des zones de haute montagne, comme le páramo, et qu'elles affectent directement les ressources hydrologiques (extraire un gramme d'or requiert plus de mille litres d'eau).

[image: ] La déforestation. La Colombie est l'un des cinq pays au monde les plus affectés par la déforestation, avec le Brésil, l'Indonésie, la République Démocratique du Congo et la Bolivie. Près de 200 000 hectares de forêts ont été déboisés en Colombie en 2018 d'après un rapport du ministère de l’Environnement sorti en juillet 2019. Même si elle est en diminution de 10 % par rapport à 2017 (220 000 ha), cela reste catastrophique. L’élevage bovin extensif, l’extraction illégale de minerais, le trafic de bois précieux sont considérés comme les principales causes de la déforestation en Colombie. Des centaines d'incendies ont lieu chaque année durant les saisons sèches, dans tout le pays (plus de 4 500 hectares détruits pour le seul mois d'août 2019) et il y a très peu de moyens mis en place pour les contrôler. La plupart des incendies forestiers sont provoqués par l'homme, pour dégager des espaces pour l'élevage et la monoculture, comme la palme africaine ou les plantations illégales de coca. Les régions les plus touchées sont l'Amazonie et les Llanos, en particulier les départements de Caquetá, Guaviare et Meta. Le retrait de la guérilla des FARC d'une grande partie de ces zones a malheureusement attiré d'autres groupes illégaux agissant désormais sans crainte.



Parcs nationaux
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Parcs nationaux - Les parcs naturels
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Parcs nationaux - Parque nacional del Cocuy.
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Beaucoup de parcs nationaux ne sont pas accessibles au public. Voici une liste des principaux parcs naturels de Colombie où vous pourrez vous rendre. Pour en savoir plus (horaires, tarifs, accessibilité), consulter le site de l'organisation Parques Nacionales Naturales de Colombia : www.parquesnacionales.gov.co

[image: ] Parc national naturel de la Sierra Nevada de Santa Marta. 383 000 ha, à cheval sur les départements de la Magdalena, de la Guajira et du César. La Sierra Nevada est la montagne littorale la plus élevée du monde. Dans ce cadre magnifique et sacré pour les Kogis et Wiwas, les marcheurs courageux rejoindront en quelques jours la Ciudad Perdida.

[image: ] Parc national naturel de Tayrona. 3 000 ha dans la mer des Caraïbes et 12 000 ha sur terre jusqu’à 900 m d'altitude. De magnifiques randonnées à faire jusqu'aux plages d'Arrecifes et de Cabo San Juan de Guía.

[image: ] Parc national naturel de Gorgona. L’île de Gorgona sur le Pacifique est un petit paradis de 24 km². Le parc en couvre 49 200 ha. De juillet à novembre, on peut observer les processions spectaculaires des baleines.

[image: ] Parc national naturel d’Amacayacu. Situé dans le département de l’Amazone, il couvre 293 500 ha. En pleine forêt amazonienne, on peut observer la faune et la flore à partir de plateformes qui servent de refuges la nuit.

[image: ] Parc national naturel Los Nevados. Dans la cordillère centrale. 58 300 ha. Ses cinq glaciers sont El Quindío, Santa Isabel, Santa Rosa, El Cisne et El Ruiz. On y accède depuis Manizales, Pereira ou Salento. La région est sujette à une activité volcanique importante, aussi renseignez-vous sur les possibilités de trekking. Le parc de Ucumarí est également à visiter.

[image: ] Parc national naturel Puracé. 83 000 ha, entre 2 500 m et 5 000 m d'altitude. On peut randonner jusqu’au volcan Puracé, visiter les sources thermales de San Juan, la cave des Guacharos, les cascades de San Nicolas et de Bedón, les lagunes de San Rafael, de Buey et de Magdalena, les campagnes désertes de El Letrero et le site archéologique de Isnos.

[image: ] Parc national naturel El Tuparro. 548 000 ha dans le département de Vichada. La limite à l’est est l’Orénoque, fleuve frontalier avec le Venezuela. Visites guidées vers les dunes de Tapón, le fleuve Tomo et les embouchures de Hormiga, Pozo Azul et Janipa. Les savanes, les plages d’Aceiticos et de Peinillas, les inselbergs de Escudo Guayanes, le cimetière indigène et les torrents de Maypures, de Tuparro et de l’Orénoque.

[image: ] Parc national naturel Ensenada de Utría. 54 300 ha, dont 12 000 ha maritimes. On y trouve quatre écosystèmes : des mangroves, des estuaires, des récifs coralliens et une végétation tropicale humide. Les villages de Bahía Solano, de El Valle et de Nuquí sont pourvus d’hôtels rustiques et confortables.

[image: ] Parc national naturel Corales del Rosario. L’unique parc sous-marin de Colombie. 19 500 ha dans la mer des Caraïbes, à 45 km au sud-ouest de Carthagène. Il inclut les îles du Rosaire et de Tesoro. Autour des îles, on peut observer 56 espèces de coraux, 45 espèces d’éponges, 197 espèces de mollusques, 170 espèces de crustacés, 215 espèces de poissons et 31 espèces d’oiseaux marins.

[image: ] Sanctuaire de faune et de flore d’Iguaque. Ce sanctuaire de 6 750 ha est situé dans la cordillère des Andes, entre 2 400 m et 3 800 m. Il comprend la lagune d’Iguaque, le berceau de l’humanité pour les Muisca. On peut y admirer des chênes, des lagunes et des sources d’eau.

[image: ] Sanctuaire de faune et de flore los Flamencos. Dans la Guajira, entre le village de Camarones et l’embouchure du fleuve Tapias. L’attraction principale est constituée par les milliers de flamants des Caraïbes.



Faune et flore
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Faune et flore - La végétation
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VILLAVICENCIO - Renard roux de la réserve naturelle de Villavicencio.

© Aestang – iStockphoto
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La Colombie occupe 0,77 % de la superficie du globe terrestre, mais possède 10 % de la faune et de la flore mondiales, la plus grande biodiversité au monde après le Brésil (8 fois plus grand). Sa situation stratégique au nord-ouest de l’Amérique du Sud a fait du pays un passage obligé des migrations de la faune entre les deux sous-continents américains. Ses trois cordillères, ses deux océans, ses fleuves et ses vastes plaines lui confèrent des conditions privilégiées pour accueillir cette grande quantité d’espèces végétales et animales. On distingue cinq grandes régions naturelles.

[image: ] L’Amazonie, poumon de la planète, est connue pour l’immensité et l’exubérance de ses forêts vierges.

[image: ] La région andine, avec ses trois cordillères qui traversent le pays du nord au sud et ses deux vallées interandines, contient plus de passereaux que n’importe quel autre système montagneux au monde.

[image: ] La région des Caraïbes possède une grande complexité climatique, avec 1 650 km de côtes, du Golfe d'Urabá, à la péninsule de la Guajira, et le plus haut massif montagneux de Colombie, la Sierra Nevada de Santa Marta.

[image: ] La région de l’Orinoquia, ces vastes plaines qui s’étendent jusqu'au Venezuela, jouit d’une alternance saisonnière de pluies et de sécheresse très propice à la prolifération de la vie sylvestre.

[image: ] Enfin, le corridor de 1 300 km de côtes du Panama à l’Equateur sur la façade pacifique, dont le tampon du Darién, est l’une des régions les plus sauvages et pluvieuses de la planète.

Une faune fascinante

La Colombie est le 3e pays au monde avec le plus d'espèces animales tous groupes confondus. Elle occupe le premier rang en ce qui concerne les oiseaux et amphibiens, le 3e pour les reptiles, le 5e pour les mammifères. Jaguars, pumas, ocelots, pécaris, cervidés, tatous et toutes sortes de singes abondent dans les forêts et les savanes. L'ours à lunettes et le tapir pinchaque hantent les solitudes glacées des hauts plateaux. Le Chocó abrite la grenouille la plus vénéneuse au monde, la rana dorada. Un seul microgramme de son venin peut tuer jusqu'à 10 personnes ! Les marais et les rives des grands fleuves sont fréquentés par une multitude d’oiseaux aquatiques : ibis, hérons, aigrettes, canards, mais aussi par les caïmans, les alligators et les gigantesques anacondas. Les eaux des deux océans et celle des lacs et des fleuves sont particulièrement poissonneuses. La tonina ou dauphin rose est le plus grand mammifère d'eau douce, on peut l'observer facilement dans l'Amazone ou l’Orénoque.

Les papillons



Un inventaire exhaustif de toutes les espèces de papillons de la planète fait de la Colombie le premier « pays des papillons ». La destruction du milieu naturel avance plus rapidement que le recensement des espèces, de sorte qu’un tel inventaire ne sera pratiquement jamais réalisable. Observer un papillon, ce n’est pas seulement admirer sa beauté, c’est aussi deviner les interconnexions de l’espèce avec son entourage, car le papillon, plus que n’importe quel autre insecte, reflète les modifications de l’écosystème, du fait de sa relation étroite avec les plantes. Il existe près de 3 300 espèces de papillons de jour en Colombie, dont 350 sont endémiques, sur les 15 000 recensées dans le monde.

Les oiseaux

Le pays peut se vanter de posséder la plus grande variété d’oiseau au monde. Plus de 1 932 espèces recensées en 2019, soit 20 % des espèces présentes sur terre ! Les aras et les perroquets multicolores, les toucans et les merveilleux colibris sont extrêmement nombreux. La riche mosaïque des milieux naturels oblige les animaux à se développer et se nourrir de façon spécifique, afin de survivre dans un environnement particulier. 79 espèces d'oiseaux sont endémiques, c'est-à-dire qu'on ne les trouve qu'en Colombie, qui accueille par ailleurs 200 espèces d'oiseaux migrateurs. La Colombie mise de plus en plus sur le tourisme des oiseaux, le birdwatching qui attire des voyageurs passionnés, prêts à mettre les moyens financiers pour photographier l'oiseau rare. Les sites d'observation sont extrêmement nombreux et variés : Chocó, Valle del Cauca, Putumayo, la Sierra Nevada de Santa Marta, Eje Cafetero et les Llanos Orientales, entre autres. Guía Ilustrada de la Avifauna Colombiana (2018) du biologiste colombien Fernando Ayerbe Quiñones que l'on trouve facilement en Colombie est une bonne source d'information pour l'observation d'oiseaux. Les conditions géographiques, alimentaires, l’habitat et l’époque de l’année influent sur la localisation géographique des oiseaux. Par exemple, on peut observer les oiseaux migrateurs d’Amérique du Nord de fin août à début mai, les oiseaux migrateurs d’Amérique du Sud de début mai à fin octobre. Avec l’arrivée des pluies, les oiseaux aquatiques étendent leurs frontières. C’est pourquoi il est plus intéressant de visiter les points d’eau (lagune, fleuve, marécage, etc.) en été. Si vous faites une croisière sur le Pacifique et l’Atlantique, vous pourrez observer des oiseaux que l’on croise en pleine mer (aves pelágicas) et qui s’approchent rarement de la terre ferme. On y trouve des pétrels, des pardelas, des rabinjuncos et quelques mouettes. Les postes d’observation privilégiés sont les îles océaniques des Caraïbes, Roncador, Quitasueño, ainsi que les îles du Pacifique, telles que Malpelo et Gorgona. Les lieux les plus appropriés à la visite sont sur la côte atlantique, la Ciénaga Grande de Santa Marta et le parc national de Salamanca et, sur la côte pacifique, les parcs nationaux de Utría et de Sanquianga. On peut admirer l'imposant condor des Andes, sur les hauteurs de la Sierra Nevada de Santa Marta et dans les Andes, au parc national Puracé notamment.

La flore

Son extrême richesse s’explique par la situation géographique de la Colombie sur la ligne de l’équateur et par un relief accidenté favorisant de nombreux microclimats. Actuellement, plus de 130 000 plantes sont classées dans les herbiers nationaux, dont plus de 6 000 sont endémiques. Le páramo est un biotope néotropical de la Cordillère des Andes, entre la limite de la forêt andine et les neiges éternelles. La Colombie est le pays qui compte le plus de páramos au monde avec 266 250 hectares. Le plus grand est Sumapaz, situé à 30 km de Bogotá. La Colombie est aussi le pays qui compte l'espèce de palme la plus haute du monde, la palma de cera (Ceroxylon quindiuense ou Palmier à cire du Quindío) qui peut dépasser les 60 mètres. C'est l'arbre national de la Colombie.

Orchidacées

La Colombie est le paradis des orchidées. Il en existe plus de 4 270 espèces, dont 1 572 sont endémiques (1er au monde), de toutes les tailles et de toutes les couleurs, plus belles les unes que les autres. La Cattleya trianae est une merveille, c'est la fleur nationale. Medellín, capitale sud-américaine des orchidées, est le siège de la Société colombienne d’étude des orchidacées qui regroupe des centaines de membres. Certaines connaissent un certain succès commercial, comme les Odontoglossum, la Masdevallia ou la Miltonia.




La ruée vers l'or floral

Aux XVIIIe et XIXe siècles, la passion pour les orchidées exotiques s’empara des classes aisées européennes. Les riches familles se devaient de posséder une serre à orchidées, et la floraison d'une espèce singulière donnait parfois lieu à de grandes fêtes mondaines et à des publications dans la presse. Les fous de l’orchidée étaient prêts à payer des fortunes pour la fleur rare. L’ « orchidée mania » fut une période euphorique. Des aventuriers récolteurs, anglais et français surtout, commencèrent à explorer les forêts sud-américaines en quête de ces trésors végétaux. Le commerce et le trafic d'espèces se développèrent à grande vitesse, bouleversant les paysages et mettant en péril certaines espèces. Peu d’orchidées au final arrivaient en bon état en Europe, après de longs mois de voyage à dos de mule à travers la jungle, puis en bateau. Mais peu importe, une simple orchidée pouvait représenter plusieurs milliers d’euros actuels ! La Première Guerre mondiale, puis la grande dépression des années 1930 mirent un frein à cette fascination pour les orchidées, le chauffage des serres représentant un coût démesuré.






Histoire
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Histoire - Pedro de Heredia, le conquistador qui fonda Carthagène.

© Nicolas LHULLIER

[image: ]



Les premières sources historiques écrites sont les récits des conquistadors qui relatent surtout la rencontre avec les peuplades Chibcha occupant les hautes savanes où Santa Fé de Bogotá a été fondée. Mais, suite à de nombreuses recherches archéologiques, les vestiges d’autres peuples précolombiens ont été mis au jour. Aujourd’hui, les spécialistes s’accordent à dire que la Colombie est loin d’avoir livré tous ses mystères et que des découvertes majeures sont encore à faire, de l’importance de celles de la région de San Agustín.




Chronologie


[image: ] Avant la conquête espagnole > Le territoire colombien était peuplé des indigènes chibchas et caraïbes.

[image: ] 1499-1500 > Découverte de la Colombie par Alonso de Ojeda.

[image: ] 1525 > Fondation de Santa Marta, par Rodrigo de Bastidas.


[image: ] 1538> Fondation de Santa Fé de Bogotá par Gonzalo Jiménez de Quesada.

[image: ] 1580-1820> Epoque de la Colonie.

[image: ] 1783> Etablissement de l'Expédición Botánica, menée par le naturaliste et prêtre espagnol José Celestino Mutis.

[image: ] 1794> Impression des Droits de l'Homme par Antonio Nariño, précurseur de l'indépendance.

[image: ] 1818 > Proclamation du nouveau Royaume de Grenade.

[image: ] 17 décembre 1819> Bolívar proclame la Grande Colombie (regroupant l’Equateur, le Venezuela et la Nouvelle Grenade).

[image: ] 1830> Proclamation de la république de Nouvelle Grenade. Mort de Simón Bolívar à Santa Marta.

[image: ] 1863> Instauration d’un système fédéral. Indépendance des neuf Etats formant la Colombie. Début des guerres civiles.

[image: ] 1886 > Nouvelle constitution, sous la présidence de Rafael Núñez.

[image: ] 1899-1902> Guerre des Mille Jours entre libéraux et conservateurs. Plus de 100 000 morts.

[image: ] 1903 > Indépendance du Panamá de la Colombie.

[image: ] 1934-1938> Le président libéral Alfonso López Pumarejo accorde une série de droits sociaux.

[image: ] 1948> Assassinat du chef libéral Jorge Eliécer Gaitán et début de la période de la Violencia.

[image: ] 1948-1957 > Nouvelle guerre civile entre libéraux et conservateurs.

[image: ] 1953-1957> Dictature du général Gustavo Rojas Pinilla.

[image: ] 1960> Apparition des premières guérillas.

[image: ] 1991> Nouvelle constitution.

[image: ] 1993 > Mort de Pablo Escobar, marquant la fin des grands cartels de la drogue.

[image: ] 1994 > Ernesto Samper Pizano est le nouveau chef d’Etat.

[image: ] 1998> Election d'Andrés Pastrana Arango.

[image: ] 2002> Présidence d'Alvaro Uribe, réélu en 2006.

[image: ] 2008> Mort du leader historique des FARC, Manuel Marulanda Vélez.

[image: ] 2 juillet 2008> Ingrid Betancourt, otage des FARC, est libérée par l’armée colombienne.

[image: ] Mai 2010> Election à la présidence de Juan Manuel Santos.

[image: ] Juin 2011> Adoption de la loi sur les victimes du conflit colombien.

[image: ] Octobre 2012> Début des négociations de paix à Oslo entre Santos et les FARC.

[image: ] Juin 2014 > Juan Manuel Santos est réélu.

[image: ] Septembre 2016 > Accord de paix historique signé avec les FARC.

[image: ] Octobre 2016 > Rejet de l'accord lors du référendum ; prix Nobel de la paix attribué à Santos.

[image: ] Décembre 2016 > Le nouvel accord de paix est ratifié par le Congrès.

[image: ] 31 mars 2017 > Des coulées de boues provoquent la mort de 323 personnes à Mocoa.

[image: ] Juin 2017> Désarmement total des FARC.

[image: ] Septembre 2017 > Les FARC se transforment en parti politique. Visite du pape François.

[image: ] 30 mai 2018 > La Colombie devient le 37e pays-membre de l'OCDE.

[image: ] Juin 2018 > Ivan Duque élu président de la République, il prend ses fonctions en août.

[image: ] 17 janvier 2019 > Attentat au cœur de Bogotá revendiqué par l'ELN.

[image: ] Février 2019 > Fortes tensions diplomatiques avec le Venezuela.

[image: ] Mars-avril 219 > Long blocage de la route panaméricaine dans le Cauca par des mouvements indigènes.

[image: ] 26 juillet 2019 > Manifestations populaires contre les assassinats massifs d'activistes sociaux et défenseurs des droits de l'homme.

[image: ] 7 août 2019 > Bicentenaire de l’indépendance célébrée au Pont de Boyacá.

[image: ] 30 août 2019 > L'ancien N° 2 de l'ex-guérilla des FARC annonce la reprise de la lutte armée.







CIVILISATIONS PRÉCOLOMBIENNES


[image: ]

CIVILISATIONS PRÉCOLOMBIENNES - Les civilisations pré-colombiennes



Les peuples précolombiens formaient une mosaïque de cultures plus ou moins organisées. Leur économie reposait essentiellement sur l’agriculture intensive. Tous les peuples précolombiens de la côte des Caraïbes étaient présents à l’arrivée des conquistadors, et leur épanouissement subit un coup d’arrêt brutal lors de l’invasion.



San Agustín

Cette civilisation a laissé de nombreux vestiges dans la ville du même nom et sa région, dont notamment des sculptures et autres tombes sacrées. Le mystère plane encore sur cette société précolombienne, qui est connue pour son art de la sculpture et de la gravure.



Tierradentro

Aucune chronologie exacte de l’histoire des civilisations de la région de Tierradentro n’existe à ce jour. Toutefois, quelques datations précises ont pu être établies. On suppose que cette culture connut son apogée vers le Ve siècle de notre ère. De nombreux objets retrouvés dans les tombes (bijoux, statues, etc.) témoignent de l’influence des autres civilisations anciennes de la région, notamment celles de San Agustín, de Popayán ou de Calima-Yotoco. Certains indices laisseraient supposer un rapport entre le peuple de San Agustín et celui de Tierradentro.



Muisca ou Chibcha

Les Muisca représentent le peuple le plus important de la famille linguistique des Chibcha, dominant la région allant de l’Equateur et de la cordillère des Andes à l’océan Pacifique. Plus précisément, les Muisca sont les Chibcha des régions de Bogotá et du Boyacá. Leur économie était essentiellement basée sur l’exploitation d'or et d’émeraudes, le coton, et le commerce. La richesse de cette civilisation fut à l’origine de la légende de l’El Dorado, mythe qui enfiévra les chercheurs d’or de l’Ancien Monde.

Les Muisca représentaient leurs divinités à l’image des éléments tels que le soleil, la forêt, la lune, les lagunes... Les sorciers s’imposèrent comme chefs religieux dans les structures sociales. Malgré les conflits qui les opposaient, les clans Muisca avaient une homogénéité culturelle et religieuse, dont les conquérants profitèrent pour les dominer, en se faisant passer pour des dieux.

L’orfèvrerie fut un art particulièrement développé chez les Muisca. Le travail du tombaga, alliage de l’or et du cuivre, était la spécialité des artisans de la région. La production, d’un grand raffinement, témoigne d’une parfaite maîtrise de ces techniques. Les statuettes et les bijoux (anneaux de nez, bracelets, colliers, etc.) étaient destinés aux chefs politico-religieux ou au culte. La Balsa, que vous pouvez admirer au musée de l’Or à Bogotá, est une composition représentant un radeau avec, à son bord, un cacique (el Dorado) couvert de bijoux jetant l’offrande sacrée dans la lagune de Guatavita.



Quimbaya

Cette civilisation s’établit sur les versants de la cordillère occidentale, entre le fleuve Cauca et ses affluents, dans l'actuel Quindío. A l'arrivée des Espagnols, on comptait près de 60 000 âmes. Les Quimbaya étaient également d’habiles orfèvres. L’ensemble des peuples précolombiens utilisait les mêmes techniques de travail des métaux, mais les styles étaient très variés et chaque peuple avait sa facture particulière. L’orfèvrerie quimbaya est caractérisée par la sobriété des formes et des décorations. Les œuvres quimbaya ont des courbes gracieuses et sobres et portent des ornements géométriques simples, sans fioritures. Le vase à coca quimbaya du musée de l’Or de Bogotá en est un exemple célèbre.



Tolima

La civilisation Tolima vivait dans la région du Huila et du Tolima, et s’étendait de la vallée de la Magdalena, au pied de la cordillère centrale, jusqu’au flanc de la cordillère orientale. Les Indiens Pijao, craints pour être des guerriers vaillants et belliqueux, furent connus pour la pratique du cannibalisme. Ils se bandaient le crâne, les bras et les jambes pour les déformer. Ce peuple fut décimé par les virus qu’apportèrent avec eux les Espagnols, et à cause de ses propres coutumes (suicides collectifs, régulation des naissances). Leur art tient une place bien particulière parmi les peuples précolombiens. Les pièces qu’ils lèguent au patrimoine artistique précolombien sont des objets plats, de taille relativement réduite, représentant des guerriers : les tunjos.



Nariño

Le département de Nariño est encore habité de nos jours par les Indiens Inca, Quillacinga et Cofane parlant le pasto, leur langue ancestrale. De nos jours encore, les habitants de ces régions frontalières ressemblent énormément, par leurs vêtements et leurs traditions, à leurs voisins du Sud.



Tumaco

Le peuple Tumaco, confiné entre l’océan Pacifique et le versant occidental de la cordillère, présente des similitudes avec certains peuples d’Amérique centrale et du Mexique. Les traits communs relevés par plusieurs archéologues suggèrent une origine méso-américaine commune à ces peuples. Les Tumaco, habiles potiers, ont notamment perfectionné l’art de la reproduction de la tête humaine, symbolisant force et vitalité (le peuple Tumaco pratiquait la décapitation et le cannibalisme en temps de guerre). Enfin, de nombreuses statuettes érotiques, représentant l’acte sexuel sous différents aspects, témoignent d’un important culte de la fécondité. Le masque était un élément important des rituels Tumaco.



Calima

Le peuple Calima s’établit sur le versant pacifique de la cordillère, dans la vallée, carrefour commercial entre la côte et la vallée du Cauca. Du fait de leurs liens économiques étroits, les cultures des Tumaco, de San Agustín et de Calima ont prospéré à la même époque et leurs artisanats se ressemblent. Jusqu’ici, peu de recherches archéologiques ont été entreprises sur cette culture, qui a encore bien des secrets à nous livrer.



Tayrona

Référez-vous aux pages sur le peuple Tayrona dans le chapitre consacré à la Ciudad Perdida (Cité perdue) de la Sierra Nevada de Santa Marta.



Sinú

Ce peuple n’entra dans l’histoire du pays que récemment, vers l’an 1000 de notre ère. Installé sur les bords du fleuve Sinú, il fut parmi les premiers à subir l’invasion et les pillages espagnols. Les recherches archéologiques contemporaines ont princiaplement révélé des poteries et des céramiques, remarquables.

L’orfèvrerie était aussi au nombre de leurs talents, ainsi que le montrent boucles d’oreille ou anneaux de nez en forme de demi-lune.



Chimilia

La tribu des Chimilia, dont Tamalamèque était le chef, habitait la région où se touchent les départements actuels de Bolívar, Magdalena, César et El Norte de Santander. Ils nous ont laissé des urnes en céramique où ils mettaient leurs morts et qu’ils enterraient dans des tombes à chambres funéraires, avec des couvercles en forme de tête d’homme. Dans la vallée du río de la Miel, des vestiges similaires ont été découverts.



Malambo

Cette tribu peuplait les marécages de la région de Barranquilla. Des poteries décorées de formes géométriques en sont les vestiges les plus importants.



Rancheria

Les chroniqueurs de la conquête espagnole rapportent que ces tribus étaient très généreuses et offraient des bijoux aux Espagnols, qu’ils prenaient pour des divinités.



LA COLONIE (1550-1810)



Les conquistadors

Le statut de colonie dura de 1550, date de l’instauration de la Real Audiencia à Santa Fe de Bogotá, à la création, le 20 juillet 1810, de la Junta Suprema du Nouveau royaume de Grenade, symbole de l’indépendance de la Colombie. Du point de vue juridique, la Nouvelle-Grenade dépendait de la Real Audiencia de Bogotá qui gérait les régions de Santa Fe, Tunja, Popayán, Santa Marta et du Venezuela, mais se trouvait encore sous l’autorité suprême du Conseil des Indes en Espagne. La loi des Indes introduisit progressivement un gouvernement civil à la place de l’administration militaire des conquistadors. Pour réglementer le gouvernement de ses colonies et pour éviter les abus et les rivalités, Charles Quint crée en 1542 les Virreinatos (les vice-royautés) de la Nouvelle-Espagne (Mexique), de l’Argentine et du Pérou, dont l’autorité s’étendait à toutes les possessions de la Couronne en Amérique, puis une présidence en 1564 dépendant du Pérou.

L’autonomie économique de la Nouvelle-Grenade fut grandissante, notamment avec l’établissement en 1605 du Tribunal de Cuentas (tribunal des Comptes) et en 1622 de la Casa de Moneda (maison de la Monnaie), outil indispensable à une économie indépendante. La croissance devint si rapide que le Virreinato de Santa Fe de Bogotá fut créé en 1718 pour faciliter l’administration du pays (et ce jusqu'en 1819).




Les grandes figures de la conquête de la Colombie (1500-1550)


Les Européens conquirent la Colombie de 1500 à 1549, date à laquelle le pays acquit une instance nationale : La Real Audiencia (Audience royale). Cette période est marquée par des conflits permanents où les conquistadors finirent par écraser les indigènes. La Real Audiencia devint une autorité judiciaire et administrative qui régissait la nouvelle colonie appelée à l’époque Nouvelle-Grenade.

[image: ] Alonso de Ojeda, compagnon de Christophe Colomb, fut le premier Européen à poser le pied en Colombie, en 1500, au Cabo de la Vela. En 1508, le roi d’Espagne accorda à Ojeda une « licence » (capitulación) pour gouverner la côte des Caraïbes du golfe de l’Urabá au Cabo de la Vela. Elle stipulait le paiement d'un butin et le respect d’instructions précises dans leur traitement des populations indigènes. Lors de ses expéditions, cependant, Ojeda se livrait à de cruelles répressions et au pillage systématique des villages indigènes. Il fonde San Sebastián d’Urabá, mais cette dernière ne résiste pas aux assauts des Indiens et Ojeda dut rentrer à Saint-Domingue, où il mourut.

[image: ] En 1524, Rodrigo de Bastidas reçut de la Couronne une licence semblable à celle d’Ojeda. Après avoir fondé en 1525 Santa Marta, il partit explorer l'intérieur des terres. Bastidas voulait obtenir la collaboration des indigènes et éviter les massacres, mais il semblait difficile de dépouiller les Indiens de leurs richesses. Ainsi, les luttes contre le peuple Tayrona ou les Indiens de la vallée d’Upar furent sanglantes.

[image: ] En 1533, Pedro de Heredia fonda Carthagène. Il explora ensuite la vallée du Sinú et pilla les richesses des tombeaux indigènes.

[image: ] Gonzalo Jiménez de Quesada, originaire de Grenade, entreprit une expédition le long du fleuve Magdalena avec 800 hommes. Malgré les attaques des Indiens et les maladies tropicales, Quesada et ses hommes purent prendre Bagatá, capitale de la région.

[image: ] Sebastián de Belalcázar partit du Pérou où il avait déjà fondé Quito, s’avança vers le nord et fonde, en 1536, Popayán et Cali, avant de rejoindre Quesada à Bogotá.

[image: ] Nicolás de Federmán, conquérant allemand, entreprit son exploration depuis Coro dans l'actuel Venezuela, traversant les Llanos et la cordillère orientale avant de rejoindre Quesada à Bogotá.







Les mouvements révolutionnaires

Le développement économique de la colonie suscita des conflits entre Créoles et Espagnols, venant aussi bien des classes pauvres que plus aisées. L’une des causes du mécontentement général était le système des encomiendas, commun à toutes les colonies espagnoles, qui obligeait les indigènes à payer un tribut en échange d’un enseignement catholique pour « sauver leur âme ». Le mécontentement s’aggrava lorsque la Couronne, ruinée par la guerre contre l’Angleterre, augmenta les taxes. Le paroxysme fut atteint lors de la révolte de 1781, appelée révolution des Comuneros. Les populations de Socorro mirent le feu aux plantations de tabac, symbole de l’exploitation. Les révoltés, menés par Francisco Berbeo, riche propriétaire terrien, avancèrent vers Bogotá pour y présenter leurs doléances. Le résultat de ces négociations, les Capitulaciones de Zipaquira, ne fut que partiellement appliqué par les autorités, sous prétexte qu’il fut arraché par la force. José Antonio Galán, qui avait mené les combats, fut capturé et exécuté le 1er février 1782. Néanmoins, le mécontentement national s'étendit aux Llanos de Casanare, à Neiva et à Pasto, dans le sud. Des révoltes similaires se produisirent dans d’autres colonies espagnoles, comme celle de Túpac Amaru, en 1780, au Pérou.

La bourgeoisie commerçante avait des espoirs d’émancipation, sensible aux idées soufflées par la Révolution française. En 1794, la Déclaration des droits de l’homme fut traduite et publiée par Antonio Nariño.



Patria boba (la patrie imbécile)

Durant cette période appelée Patria boba, les provinces furent plus occupées à s’entre-déchirer qu’à préparer une armée qui protègerait la nouvelle nation contre les agresseurs extérieurs (notamment les Espagnols, qui ne manqueraient pas de revenir récupérer leurs colonies). L’objet de ces luttes intestines était, entre autres, de déterminer la structure du nouveau régime à mettre en place : fédérale ou centralisée. Dès août 1815, le général don Pablo Murillo entreprit la reconquête de la Nouvelle-Grenade, par Carthagène, symbole du pays. Murillo eut d’autant moins de mal à reconquérir le pays que le peuple, réprimé, restait majoritairement indifférent à ces luttes de pouvoir.



SIMÓN BOLÍVAR ET L'INDÉPENDANCE DE LA NOUVELLE-GRENADE

Simón Bolívar fut la grande figure de la libération et de l’indépendance colombienne. Originaire du Venezuela, Bolívar naquit en 1783 à Caracas. Après avoir participé aux guerres fratricides de la période de la « Patria boba », il comprit que le seul moyen de parvenir à une indépendance durable était d’obtenir le soutien et l’engagement de toutes les classes du pays, y compris les Noirs, les Métis et les Indiens. Le 25 juillet 1819, Bolívar remporte la bataille de Pantano de Vargas, avec l’appui d’un bataillon britannique. Les Espagnols furent définitivement vaincus le 7 août 1819 à la fameuse bataille du pont de Boyacá, qui ouvrait ainsi la voie de l’indépendance à la Nouvelle-Grenade. En fait, cette date marqua un tournant décisif pour l’émancipation du continent sud-américain : le Venezuela, l’Equateur, le Pérou et la Bolivie furent bientôt reconquis. Simón Bolívar, el Libertador, fit une entrée triomphale dans la capitale le 10 août 1819 et, le 17 septembre 1819, la République fut proclamée. En 1821, le Panama proclamait son rattachement à la nouvelle nation. La même année, la première constitution donna pour la première fois au pays le nom de Colombie. Ce fut l’accomplissement du rêve de Bolívar et de Francesco de Paula Santander, son vice-président, de fonder la Grande Colombie en réunissant les territoires libérés de la Colombie, du Venezuela et de l’Equateur. Bolívar, dont le projet était beaucoup plus ambitieux, convoqua le congrès de Panama en 1826 dans le but de fonder les Etats-Unis d’Amérique du Sud. Accusé de vouloir la dominer, il se retira peu après et mourut désespéré, dans la solitude, le 17 décembre 1830 à Santa Marta. La Grande Colombie ne put lui survivre et fut morcelée par les généraux ambitieux en trois Etats indépendants (la Colombie, le Venezuela et l’Equateur). Le général Santander fut nommé président en 1832.



L’instabilité politique

Les premières décennies de l’indépendance furent assez chaotiques, divisée entre le choix de la structure du pays : fédérale ou centrale. Des révolutions rapprochées secouèrent le pays. En 1863, une constitution ultralibérale fut adoptée, la constitution de Rionegro, mais elle céda place à l'anarchie dans le pays. La possession des terres était la source principale des conflits, entre petits paysans enrôlés de force dans les luttes révolutionnaires et grands propriétaires terriens.



LA JEUNE RÉPUBLIQUE DE COLOMBIE

En 1886, la Colombie devient une république en adoptant une nouvelle constitution qui permet l'instauration d'un pouvoir autoritaire qui gouverna jusqu'en 1930. Les libéraux tentèrent cependant de prendre le pouvoir par la force entre 1899 et 1902, durant la guerre des Mille Jours, qui fit 100 000 morts et se solda par un échec. Le Panama, département colombien, devint un Etat indépendant en 1903, sous la protection des Etats-Unis, très intéressés par la construction du futur canal de Panama. La Colombie ne put que s'incliner face au géant nord-américain, qui s'installa durablement dans la région.




Figures historiques


Simón Bolívar (1783-1830)

Né à Caracas, cet homme politique et grand stratège militaire est l’une des figures les plus importantes des mouvements d’indépendance dans les colonies sud-américaines. En 1813, il reçoit du Cabildo de Mérida le titre honorifique de « Libertador » (le Libérateur). Lui affirmera qu’il est « l’Homme des difficultés » en raison de celles traversées pour unir les anciennes colonies espagnoles dans une grande confédération. Il devint président de la Grande Colombie (1821-1831), qui réunissait la Colombie, le Venezuela et l’Equateur. Son idéologie et ses positions politiques donnèrent origine au courant de pensée dénommé « bolivarianisme » qui a influencé de manière importante le « Socialisme du XXIe siècle » dont se revendique notamment le régime autoritaire du Venezuela. Fasciné par la figure historique du Libertador, Gabriel García Márquez raconte les derniers jours, les moins documentés, de sa vie dans Le Général dans son labyrinthe. Bolivar s’éteint d'une pneumonie en 1830, dans la Quinta de San Pedro Alejandrino, à Santa Marta. Il est considéré comme le père de la patrie colombienne et demeure à jamais l’une des plus grandes figures de l’indépendance de l’Amérique du Sud.

Jorge Eliécer Gaitán Ayala (1903-1948)

Contrairement à la plupart des hommes politiques de son époque, Gaitán est d’origine modeste. Ses discours passionnés, dans lesquels il dénonçait l’élitisme de la classe politique, en ont fait aux yeux de la population un véritable héros libéral. Il passe outre la tradition politique qui voulait que l’appartenance d’un homme politique à un parti constitue une part importante de son identité publique. Il fut le premier à aborder des problèmes d’intérêt général sans entrer dans la ligne d’un parti et à défendre le concept de peuple colombien. Haï par les conservateurs et ignoré par son propre parti, Gaitán réussit par ses discours publics et ses talents d’organisateur, à gagner au sein du peuple une grande popularité. Son assassinat en 1948 resta longtemps gravé dans les mémoires des Colombiens, y compris chez les conservateurs. Immédiatement, Bogotá fut le témoin des plus importantes manifestations populaires de son histoire, le Bogotazo.

Pablo Escobar (1949-1993)

Abattu en 1993 par les forces de police colombienne alors qu’il tentait une nouvelle évasion, le chef du cartel de Medellín, el patrón, est emblématique à plus d’un titre : héros pour quelques-uns, terroriste meurtrier pour la plupart des Colombiens, Pablo marquera à jamais l’histoire colombienne. Sa puissance financière fut telle qu’il proposa le remboursement de la dette extérieure de son pays en échange de sa non-extradition, ce qu’on lui refusa. Il accepte de se livrer à la justice à condition de résider à La Catedral, une prison privée aménagée pour lui et ses collaborateurs, d’où il pouvait tranquillement vaquer à ses occupations à l’abri des autres cartels qui avaient juré sa mort. Des séries comme Escobar, el patrón del mal ou Narcos firent revivre le personnage récemment et donnèrent lieu à de vives polémiques en Colombie.

Jaime Garzón (1960-1999)

Avocat et journaliste, il fut surtout le plus grand humoriste colombien des années 90. Dans ses shows télé (Zoociedad, I Quac ! El noticiero, La Lechuza et CM&) il se moquait de la société matérialiste et des hommes politiques. Il se créait des personnages burlesques, le dernier étant Heriberto de la Calle, un cireur de chaussures qui interviewait des personnages célèbres. Mais en Colombie, il ne fait pas bon tourner en dérision les puissants ni militer pour la paix (il intervint notamment comme médiateur dans la libération de neuf otages des FARC en 1998). Il est assassiné en 1999 par des sicaires des AUC (groupe paramilitaire de Carlos Castaño). Une enquête de l’excellent programme Contravía du journaliste Holman Morris révèle également la participation des services secrets colombiens et de l'armée... Cet assassinat reste un traumatisme 20 ans après pour le peuple colombien, et l'on voit encore le visage de Garzón peint sur des murs de Bogotá, hommages à celui qui incarna la liberté d'expression et la résistance par l’humour.







UNE DÉMOCRATIE DE PANTINS



Le régime libéral (1930-1946)

Les nouveaux rapports de force économique conduisirent à la victoire des libéraux en 1930, après plus de quarante ans de conservatisme. L’industrialisation du pays provoqua l’émergence de la classe ouvrière dans les grandes villes, aux revendications plus pressantes et enclins à la grève, comme le montre la triste répression par l'armée de la grève des ouvriers de la United Fruit Company, en décembre 1928 à Ciénaga, connue comme « Masacre de las bananeras » (le massacre des bananeraies) qui inspira Gabriel García Márquez dans l'un des épisodes de Cent ans de solitude. Finalement, entre 1934 et 1938, le président libéral Alfonso López Pumarejo entame des réformes pour augmenter le pouvoir d’intervention du gouvernement dans la vie économique et sociale du pays. Désormais, des lois entérinent les droits sociaux : syndicats, droits de grève, droit de propriété...



La Violencia (1946-1957)

La Violence fut une guerre civile sanglante entre conservateurs et libéraux qui fit plus de 300 000 morts. En 1946, les conservateurs revinrent au pouvoir avec le président Mariano Ospina Pérez (1946-1950). Une succession de prises de pouvoir entre libéraux et conservateurs cristallisa les tensions. L'assassinat, le 9 avril 1948, de Jorge Eliécer Gaitán soulève les foules qui mettent la capitale à feu et à sang. Le terme de Bogotázo qualifie ces mouvements et reste à jamais synonyme de révolte populaire.

Dans ce contexte sanglant qui agite villes et campagnes, le général Rojas Pinilla s'installa par un coup d’Etat à la présidence de la République (de 1953 à 1957). Il tenta d'apaiser les conflits armés en amnistiant des guérilleros libéraux, mais en continuant à réprimer les paysans des régions « communistes ». Finalement, une grève des classes influentes paralysa le pays et provoqua sa chute le 10 mai 1957.



LE FRONT NATIONAL (1958-1974)

A partir de 1954, le pays changea profondément sa structure avec l'arrivée des investisseurs étrangers et la concentration des terres entre les mains de quelques grands propriétaires. Pour parer à tout danger de révolution, les partis libéraux et conservateurs décidèrent de s'unir en formant le Front national. Ce système imposait l’alternance à la présidence d’un libéral et d’un conservateur, tout autre parti politique (communiste, socialiste, démocrate-chrétien) se voyant refuser l’accès au pouvoir. Les ministères et les postes importants de l’Administration publique étaient répartis entre les deux formations.

L'apparition des guérillas

N’ayant plus accès aux affaires publiques, et considérant le système juridique et exécutif au service d’intérêts particuliers, les partis exclus s’organisèrent alors en guérillas. Ces groupes armés se développèrent dans les campagnes, sur les bases des mouvements de résistance paysanne nés durant la Violencia. Les trois principales guérillas, d'obédience communiste, sont les FARC (Forces armées révolutionnaires de Colombie), fondées en 1964 ; l’ELN (Armée de libération nationale), inspirée de la révolution cubaine, fondée en 1965 par le père Camilo Torres (assassiné au combat en 1966) et formée à l'origine d’une majorité d’étudiants ; et enfin l’EPL (Armée populaire de libération), maoïste, d’obédience marxiste-léniniste, fondée en 1967. La guérilla, surtout rurale dans les années 1960, entra dans les villes avec l’avènement du M-19 (Mouvement du 19 avril), fondé en 1974 par des membres d'un parti légal, l’ANAPO (Alliance nationale populaire). Ce mouvement dont la plupart des membres appartiennent à la bourgeoisie urbaine se fera connaître en février 1980, en prenant en otage, deux mois durant, plusieurs diplomates étrangers dans l’ambassade de la République Dominicaine. Ces guérillas combattirent le système politique, essentiellement par des actions terroristes sanglantes et se financèrent au début surtout avec les rançons des enlèvements. Au même moment, vont apparaître les groupes paramilitaires. Financés par les grands propriétaires terriens pour se défendre contre la guérilla, ils étaient encouragés par l’Etat malgré leurs exactions contre toute personne soupçonnée d'appartenir à la guérilla ou simplement d'adhérer à leurs idées. L'arsenal de l’armée, des paramilitaires et des guérillas augmenta considérablement dans les années 1970, enlisant le pays dans un tourbillon de violence.




Les chiffres du conflit

Ce sont les paysans qui souffrirent le plus, pris entre entre les guérillas, les groupes paramilitaires d’extrême droite et les forces armées régulières. Le conflit a fait depuis 1964 plus de 260 000 morts, 60 000 disparus et 7,1 millions de déplacés. 12 000 personnes ont été amputées ou sont décédées à cause des mines antipersonnel. Plus de 80 % des victimes du conflit sont des civils. Les groupes paramilitaires ont perpétré 60 % des massacres recensés ces 30 dernières années, la guérilla 18% et les agents de l’Etat 8%, le reste relevant de groupes armés non identifiés.






UNE NOUVELLE CONSTITUTION : L’ESPOIR D’UN APAISEMENT

Les années 1980

Au cours des années 1980, plusieurs tentatives de paix furent menées, sans grand succès. En décembre 1983, le président conservateur Belisario Betancur entama des pourparlers avec le M-19 et les FARC. Un cessez-le-feu fut signé en mai 1984 : 380 hommes se rendirent et furent graciés, malgré l’opposition farouche des dirigeants de l’armée qui souhaitaient écraser définitivement les guérillas. La plupart des guérilleros qui rendirent leurs armes furent rapidement assassinés, à la fois par des milices paramilitaires, et par des membres de l’armée régulière, de la police secrète, ou des sicaires des cartels de la drogue. L’Union Patriotique, le parti créé en 1985 par les guérilleros démobilisés fut décimé : entre 5 000 et 8 000 de ses membres (militants, maires, députés, candidats présidentiels) furent assassinés entre les années 1980 et 2000.

Le 6 novembre 1985, le M-19 rompt la trêve : un commando du M-19 prend en otage 350 personnes se trouvant dans le Palais de justice de Bogotá, parmi eux des magistrats, des députés et des visiteurs. Le M-19 exigeait que le président Betancur soit jugé pour ne pas tenir ses promesses de protection dans le processus de paix engagé en 1984. L'armée donna l’assaut, en bombardant l'édifice, faisant plus d’une centaine de morts parmi les otages et le commando. Cette action militaire fut qualifiée par la Cour interaméricaine des Droits de l'homme comme « l'holocauste du palais de justice ». La lutte armée s'intensifia à la suite de cet événement. Pour financer leurs actions, les mouvements armés kidnappèrent des personnalités, pillèrent des villages miniers, et surtout sabotèrent les exploitations de pétrole et de gaz, nationales ou étrangères. Une autre guérilla se forma alors : le Front Quintín-Lame, allié au M-19 et constitué d’indigènes souhaitant défendre leurs terres contre les milices paramilitaires. Ensemble, les FARC, l’ELN, l’EPL, le M-19 et le Quintín Lame forment le Comité de coordination guérillero Simon Bolivar (CGSB) qui réunit plus de 30 000 combattant sur une soixantaine de fronts. En 1990, au terme d’un accord de paix avec le gouvernement, le M-19 cessa les combats et se constitua en parti politique (l’Alliance Démocratique M-19). Le Front Quintín Lame et quelques membres des autres guérillas déposèrent également les armes.

Les années 1990 et la lutte contre le narcotrafic

C’est surtout sur le front de la lutte contre le trafic de drogue que se focalisa la campagne électorale des élections présidentielles de 1990. La Colombie était à cette époque le pays comptant le plus d’assassinats au monde, la plupart fomentés par les cartels de la drogue, infiltrés dans l’appareil politique, la police, la justice et l’armée. Les élections se déroulèrent dans un climat de terreur : bombes, assassinats de candidats, prises d'otages de journalistes et de personnalités publiques…

Le 18 août 1989, Luis Carlos Galán, le jeune candidat libéral, chantre du renouveau démocratique qui se profilait comme le futur président de la République, est assassiné par des hommes de Pablo Escobar lors d'un meeting, avec la complicité de hauts responsables politiques et de la police secrète. Avec la mort de Galán, c’est le libéral César Gaviria Trujillo qui s'imposa au poste suprême du pouvoir exécutif et amorça la réforme de la Constitution colombienne, qui n'avait pas été touchée depuis le XIXe siècle. Bénéficiant d'un large soutien populaire, la constitution de 1991 fut adoptée. Elle ne fut pas pour autant un remède miracle. Dans la lutte contre les cartels de la drogue, on négocia avec les capos : les grands narcotrafiquants, tels que les frères Ochoa ou Pablo Escobar, se livrèrent en échange de ne pas être extradés aux Etats-Unis (l’extradition fut interdite par la constitution de 1991, l’influence des barons de la drogue étant alors omniprésente au Parlement). Pablo Escobar fut incarcéré dans une prison surnommée la Cathédrale, qu'il avait lui-même fait aménager selon ses désirs. Sa prison dorée devint le nouveau quartier général du cartel, d’où il pouvait continuer à diriger tranquillement ses affaires... Le plus grand baron de la drogue de tous les temps (7e fortune mondiale à l’époque) fut finalement tué le 2 décembre 1993, après son évasion et une longue chasse à l’homme. En quelques années, les grands cartels comme celui de Medellin et de Cali disparurent de Colombie, laissant place à des bandes de narcotrafiquants prenant des formes multiples et variées.

Dans les campagnes, les guérillas font toujours parler d’elles. Le président Andrés Pastrana, élu en 1998, a aggravé la situation, en accordant aux FARC un territoire grand comme la Suisse où l’armée n’interviendra jamais au cours de quatre années de tables rondes en tout genre. Les FARC et l'ELN se lancèrent à leur tour dans la production et le trafic de drogue. Excédé devant tant de mauvaise foi, le gouvernement déclara la guerre à la guérilla, après avoir scellé un accord avec les Etats-Unis en 2000 : le fameux Plan Colombie, qui finalement se traduisit par un échec et la croissance sans précédent des champs de coca.



AUJOURD'HUI

Les années 2000 et la mano dura d'Alvaro Uribe

Alvaro Uribe Velez a profondément marqué la vie politique colombienne au cours de ses deux mandats présidentiels, de 2002 à 2010. Jouissant d'une forte popularité, il a mis en place sa politique dite de « sécurité démocratique » , mano dura y corazón tierno (« main dure et cœur tendre »), afin de lutter contre les guérillas et de rétablir la sécurité dans la majeure partie du pays. Fini le dialogue, l'idée est d'en finir avec les guérillas, avec l’appui logistique et financier des Etats-Unis. De ses deux mandats, on retient une amélioration notable de la sécurité sur les routes et dans les zones rurales, ainsi que la loi Justice et Paix en 2005, pour la démobilisation de la principale force paramilitaire, les Autodéfenses Unies de Colombie (AUC), créées par Carlos Castaño. Mais aujourd'hui, cette loi est fortement critiquée pour avoir été une caricature de processus de démobilisation. L'affaire des falsos positivos (« faux positifs ») qui éclate fin 2008 pèse lourd sur le bilan de sa présidence. Plus de 4 200 civils issus de milieux défavorisés ont été recrutés par l'armée puis emmenés dans les zones de combat dès leurs premiers jours de recrutement. On les a déguisés en guérilleros pour ensuite les assassiner, dans le but de gonfler les statistiques de la lutte anti-guérilla… On retiendra aussi de cette période, de nombreux enlèvements dont celui fortement médiatisé de la franco-colombienne Ingrid Betancourt, par les FARC en 2002, sa longue captivité dans la jungle, puis sa libération heureuse en 2008.

Juan Manuel Santos et les négociations de paix

Le nouveau président de la République, Juan Manuel Santos, ancien ministre de la Défense d'Uribe, est élu en 2010. Ce dernier a surpris l'opposition et son propre parti en ouvrant dès son investiture un débat parlementaire sur la réforme agraire et la loi de Victimes, adoptée en 2011. Moins populiste qu'Uribe, le président Santos, qui se réclame de centre-droit, tente de changer l'image de la Colombie pour se positionner en fervent défenseur de la démocratie et des droits de l'homme. En octobre 2012, il entame des négociations de paix avec les FARC, sans trêve militaire toutefois. C'est d'abord à Oslo, puis à La Havane, que les deux parties se réunissent. En mai 2013, un accord sur la question agraire est annoncé, premier point de l'agenda des négociations qui en compte cinq : réinsertion politique des guérilleros, fin du trafic de drogue, abandon des armes et réparation des victimes du conflit. Le 25 juillet 2013, le président Santos reconnaissait officiellement que l’Etat colombien avait été responsable, parfois par omission, parfois de manière directe, de graves violations des Droits de l'Homme et d'infractions au droit humanitaire international. Un mois plus tard, l'un des délégués des FARC, Pablo Catatumbo, faisait à son tour son mea-culpa, admettant pour la première fois la part de responsabilité de la guérilla. Dans la jungle, les combats se poursuivent, mais les négociations avancent peu à peu à La Havane, malgré la montée du scepticisme dans l'opinion publique et de l'opposition agressive contre ce processus de paix des partis les plus conservateurs, en particulier du Centro Democrático de l'ancien président Uribe, devenu le principal opposant politique du président Santos.

L'accord de paix de 2016

Santos est réélu en 2014. L'enjeu central de sa politique reste d'obtenir l'accord de paix, malgré une vraie lassitude de l'opinion, qui n'y croit plus vraiment. Mais le 24 août 2016, après quatre longues années de négociations, le gouvernement et la guérilla des FARC annoncent à La Havane l'obtention d'un accord de paix. L'accord de paix sera officiellement signé le 26 septembre 2016 à Carthagène, par Juan Manuel Santos et Rodrigo Londoño, alias « Timochenko », le chef des FARC. Pour donner la « plus large légitimité » possible à l’accord de paix qui met fin à 52 ans de guerre, le président Santos décide de soumettre le texte rapidement à un référendum populaire. Une campagne farouche oppose les partisans et les opposants à l’accord de paix. Les militants du Sí et ceux du No. Les détracteurs du processus de paix, la droite conservatrice emmenée par Alvaro Uribe, ne supportent pas, entre autres, l’idée que des guérilleros coupables de crimes puissent échapper à la prison et qu'un parti politique puisse représenter l'ancienne guérilla. Ils affolent l'opinion en s'indignant que la Colombie puisse sombrer dans le « castro-chavisme », en référence à la situation politique au Venezuela et à Cuba, au moment où les vagues de migrants vénézuéliens déferlent sur le territoire, fuyant le régime de Nicolás Maduro. La campagne du Non s'accompagne alors par toutes sortes de fake news sur les réseaux sociaux, attisant les peurs et les ressentiments de l'opinion publique qui se divise de plus en plus. Alors que les sondages annonçaient une victoire nette du Oui, c’est bien le Non qui l’emporte le 2 octobre, avec 50,2 % des voix (et 63 % d'abstention !). Une douche froide pour le gouvernement et les partisans d'une paix rapide, dont la grande majorité se trouve dans les campagnes les plus affectées par la guerre.

Comment expliquer que l'on préfère continuer la guerre ? Et que l'on ne se déplace pas pour voter sur une question aussi importante pour l'avenir du pays ? En fait, beaucoup de Colombiens qui ont voté Non sont partisans de la paix, mais n'ont pas accepté les garanties accordées aux FARC, toujours détestées par la grande majorité de la population. Voter contre l'accord était aussi une manière de désavouer la politique du président Santos, en baisse constante de popularité depuis sa réélection.

« Je continuerai à rechercher la paix jusqu’à la dernière minute de mon mandat parce que c’est le chemin à suivre pour laisser un pays meilleur à nos enfants », déclarait un Santos sonné après la victoire du Non. Le cessez-le-feu est maintenu entre le gouvernement et la guérilla, qui décident de retourner à la table des négociations à La Havane, à huis clos, pour revoir les conditions de l’accord. Quelques jours plus tard, la fondation Nobel récompense les efforts du président Santos et l'encourage en lui attribuant le prix Nobel de la paix 2016. En apportant le poids symbolique du Nobel, le comité a redonné un souffle d’espoir au processus de paix. Santos fait don de l'argent accompagnant son prix (900 000 US$) aux victimes du conflit armé. « La paix, acte II », c’est ainsi que titrait le quotidien El Espectador après la signature le 24 novembre 2016 d’un nouvel accord de paix, cette fois soumis au vote solennel du Congrès. L’accord, moins favorable aux guérilleros, est cette fois ratifié largement par les députés et sénateurs.



Après l’adoption d’une loi d’amnistie, quelque 7 000 guérilleros, hommes, femmes, et adolescents qui avaient été recrutés de force, rejoignent à pied, en pirogue ou en camion, les « zones transitoires de normalisation », où ils vont remettre leurs armes au personnel de l'ONU et préparer leur retour à la vie civile. Ces armes seront fondues pour construire trois monuments à la paix, qui seront installés au siège de l'ONU à New York, à La Havane et à Bogotá.

Sur le plan politique, l'ex guérilla des FARC se transforme en parti politique. Elle va disposer automatiquement de dix représentants au Congrès. Ces derniers qui n'ont pas été élus n’ont pas le droit de vote, mais peuvent participer aux débats sur les projets de loi d’application de l’accord de paix. Une étape décisive dans le retour à la vie civile de la guérilla, dont le parti prendra le nom de Force alternative révolutionnaire commune. L'acronyme FARC est curieusement conservé, alors qu'il est pour la plupart des Colombiens synonyme de massacres et enlèvements. Une façon peu maline, ou provocatrice d'entrer en politique, qui fut très critiquée.

Dans le même temps, alors que l'on célèbre la paix, des dizaines de leaders communautaires et défenseurs des droits de l'homme continuent d'être assassinés dans les régions rurales de Colombie. Leurs auteurs de ces assassinats sont surtout des milices narco-paramilitaires d'extrême droite, qui s'approprient les territoires abandonnés par les FARC… La situation est des plus confuses, d’autant qu'une partie des membres des FARC, « la dissidence », n'a pas rendu les armes, et qu’une autre guérilla est toujours très active, l'ELN. Cette Armée de libération nationale, Guévariste d’inspiration chrétienne, née en 1964, compte environ 2 300 combattants spécialistes des enlèvements et des attentats. Les négociations de paix et le contexte politique s'avèrent encore plus complexes qu’avec les FARC, en raison de leur forme d'organisation, beaucoup moins hiérarchisée. La paix totale en Colombie semble compromise, d'autant que le successeur de Santos n'aura pas du tout le même enthousiasme et engagement pour faire appliquer les accords de paix.

Iván Duque, le retour de la droite dure

La campagne pour les élections présidentielles de 2018 va se focaliser en grande partie sur une remise en question des accords de paix signés en 2016. La société, très polarisée depuis le plébiscite qui a vu la victoire du Non, devra choisir au second tour entre deux options politiques très opposées. Celle d'Ivan Duque, le jeune représentant du Centro Democrático, choisit par Alvaro Uribe, et celle de Gustavo Petro le candidat de la gauche, ancien guérillero du M 19, député puis sénateur, et enfin maire de Bogotá entre 2012 et 2015. Un duel inédit de second tour, qui tournera autour de propositions de campagne plutôt de centre-droit et de centre-gauche, en raison du bon score au premier tour (25 %) du « troisième homme », Sergio Fajardo, représentant du centre. L'élection du 17 juin 2018 verra finalement la victoire d'Ivan Duque au second tour, avec près de 54 % des voix. À 41 ans, Duque est une figure nouvelle de la politique colombienne, même s'il fut sénateur de 2014 à 2018. Les mauvaises langues le surnomment « El que diga Uribe » (« Celui choisi par Uribe »). En effet, Uribe qui n'a pas pu se présenter pour un nouveau mandat présidentiel (pour des raisons constitutionnelles), reste l'homme fort de la droite dure en Colombie.

Conformément à ce que l'on pouvait attendre, le nouveau président annonce son souhait de « corriger » les accords de paix, ce que lui interdira finalement la Cour Constitutionnelle en 2019. Sa politique économique repose sur la Economía naranja (« l'Economie orange »), qui encourage l'économie de l'innovation et des nouvelles technologies, et facilite la liberté d'entreprise. Une mesure bien reçue par la population, qui a par nature un grand esprit d'entreprise. Pour faire face à l'épuisement des ressources pétrolières, Duque veut mettre en place le fracking (fracturation hydraulique) et développer encore davantage le secteur des mines (or, cuivre, charbon...), en offrant d'intéressantes concessions aux multinationales étrangères. En cela, il se met à dos les écologistes et les communautés indigènes. Ces dernières vont d'ailleurs bloquer pendant plusieurs semaines, en mars-avril 2019, la route panaméricaine, dans le département du Cauca. En matière diplomatique, Duque prend une position très ferme contre le régime de Nicolas Maduro au Venezuela, et reste ambigu au sujet d'une intervention militaire des Etats-Unis. Au moment du bouclage de ce guide, Nicolas Maduro réalisait d'importantes manœuvres militaires à la frontière, en guise de provocation... Duque doit aussi gérer une vague migratoire massive en provenance du Venezuela. Plus de 1,4 million de migrants en trois ans se sont installés en Colombie, dans un pays qui a déjà bien du mal à subvenir aux besoins de sa propre population.

Un conflit sans fin

Le début de l'année 2019 est marqué par un attentat de l'ELN, le 17 janvier, dans l'École nationale de police à Bogotá. La voiture piégée fera 21 morts parmi les jeunes étudiants. Cet attentat, le plus meurtrier depuis 2003, va générer de grandes manifestations pacifiques dans tout le pays. Duque met immédiatement fin aux pourparlers avec la guérilla, qui avaient été engagés par son prédécesseur. Les manifestations qui ont suivi l'attentat ont aussi montré le ras-le-bol de la population de cette guerre sans fin et de la violence qui touche les zones rurales isolées. Car depuis l’accord de paix en 2016, des centaines de leaders sociaux ont été assassinés. Un tous les deux jours en moyenne ! Les victimes sont des défenseurs des droits de l'homme, des militants écologistes, des dirigeants de communautés paysannes, indigènes et afro-colombiennes, qui réclament la restitution de leurs terres, ou se lancent dans les programmes de substitutions des cultures illicites. Les auteurs des meurtres sont principalement des milices d'extrême droite, mais aussi des factions de l'ELN et de la dissidence FARC, tous impliqués dans une guerre territoriale pour maintenir leurs activités illicites, principalement l'exploitation des mines d'or et la culture de coca. Les années à venir sont primordiales pour la consolidation de la paix. Elle ne pourra être totale que quand l'Etat assurera ses responsabilités sur son vaste territoire, avec une présence véritable dans les zones rurales et l'application concrète des mesures prévues par l'accord de paix. Et il y a urgence. Le 29 août 2019, une vingtaine d'ex-chefs de la guérilla des FARC, dont Ivan Marquez, ancien N° 2 de l'organisation (qui avait pris parti aux négociations de paix à La Havane), en treillis neufs et lourdement armés, annonçaient dans une vidéo la reprise imminente de la lutte armée, dénonçant « la trahison » par l’Etat du pacte historique signé en 2016. Cette déclaration de guerre unanimement condamnée en Colombie et sur le plan international, ne doit pas faire oublier comme le signale l'ONU, que l' « immense majorité des hommes et des femmes de l'ex-guérilla » continuaient d'être engagés « en faveur de la paix ». Il est par ailleurs évident pour les spécialistes que ce retour à la lutte armée n'a pas grand-chose d'idéologique, mais concerne surtout les guérilleros les plus impliqués dans le narco-trafic et les crimes de guerre. Les milliers d'ex-guérilleros en cours de réinsertion dans la vie civile n'ont aucune envie de repartir se battre dans la jungle.




La visite du Pape François

Ce fut l'un des événements les plus attendus durant la dernière décennie en Colombie, pays résolument catholique. Début septembre 2017, durant 5 jours, durée inhabituellement longue pour un séjour dans un même pays, le pape François a mobilisé les foules, à Bogotá, Villavicencio, Medellin et Carthagène. Symbole fort, le pape était accueilli à sa descente d’avion par un jeune garçon, qui lui offrit une statuette en forme de colombe. Esteban est le fils de Clara Rojas, l’ex-assistante d’Ingrid Betancourt, qui avait été enlevée et détenue en même temps qu’elle pendant six ans. Et c'est durant sa captivité que l'enfant avait été conçu avec un guérillero. Le souverain pontife, d’origine latino-américaine, a dédié son séjour à la paix et à la réconciliation. Un appui de poids pour soutenir l’accord de paix récemment signé avec les FARC et pour encourager celui qui était en cours de négociation avec l’ELN. Le pape est venu pour convaincre les Colombiens, qui tous à des degrés divers ont été touchés par ce conflit de plus d’un demi-siècle, de mettre de côté les rancœurs et d’accepter de pardonner à ses ennemis d’hier. « Le silence des fusils ne sert à rien si les cœurs demeurent armés » . Après l’appel à la réconciliation dans une nation profondément divisée sur l’accord de paix, le pape a rendu hommage aux victimes et appelé la jeunesse à croire en ses rêves et à garder cette allégresse inhérente à l’état d’esprit colombien.







Un contre-monument pour la mémoire


Le 10 décembre 2018 a été inaugurée au Museo Nacional l'œuvre collective Fragmentos (« Fragments ») conçue par Doris Salcedo. Cette installation sobre est constituée d'un sol gris sombre de 1 300 dalles de métal. Elle a été réalisée par 20 femmes victimes de violences sexuelles par des hommes armés. Ces femmes ont martelé le métal fondu obtenu à partir des armes remises par les FARC après l'accord de paix de 2016. Les nervures sur le sol laminé représentent les cicatrices inoubliables des victimes. Pour l'artiste, il s'agit d'un « contre-monument », car il était impensable de donner de la beauté à ces armes qui ont généré tant de douleurs. L'œuvre pèse 37 000 tonnes, le même poids que les armes qui ont été fondues.

[image: ] Doris Salcedo est une artiste plasticienne née à Bogotá en 1958. Ses installations, qui allient art et engagement politique, honorent depuis longtemps la mémoire collective des victimes des conflits armés. Parmi ses œuvres majeures, elle réalisera à l'aube du 14 août 1999, un mémorial de 5 000 roses devant le domicile de l'humoriste Jaime Garzón, assassiné la veille par des paramilitaires. En 2002, elle accrochera 280 chaises vides sur la façade du nouveau palais de justice en mémoire des personnes tuées durant l'assaut de l'ancien palais de justice en 1985. En 2016, sur la Place Bolivar de Bogotá, elle installera avec des victimes du conflit armé un voile blanc de 7 km constitué des coutures de plus de 2 000 morceaux de tissus. Sur chacun de ces morceaux de tissus, est inscrit à la cendre le nom d'une personne assassinée. En juin 2019, toujours sur la Place Bolivar, Doris Salcedo présente une installation de verres brisés, « Quebrantos » (Brisés), à laquelle ont participé des centaines de leaders sociaux pour dénoncer le silence de l'Etat face aux assassinats de près de 500 d'entre eux depuis la mise en place des accords de paix en 2016.
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Politique



Structure étatique

La Colombie est la démocratie la plus ancienne d'Amérique latine. Mais peu de pays ont une histoire politique aussi mouvementée et dramatique. Selon la constitution de 1991, la Colombie est dirigée par un président élu au suffrage universel direct pour un mandat de 4 ans. En 2005, la Constitution a été amendée par le Parlement afin d'autoriser le président à effectuer deux mandats successifs. Les forces armées n'exercent aujourd'hui qu'une influence limitée sur le pouvoir.

La séparation des trois pouvoirs (exécutif, législatif et judiciaire), organisée sur le modèle français, est stricte et la Cour constitutionnelle veille à la légalité des actes exécutifs et législatifs. Le président de la République est le chef de l'Etat et du gouvernement, et nomme le Conseil des ministres. Il est assisté d'un vice-président.

Le pays est divisé en 32 départements, eux-mêmes divisés en municipios (1 022 au total). Les municipios sont des localités constituées de zones urbaines (subdivisées en barrios) et de zones rurales (corregimientos eux-mêmes subdivisés en veredas). Le département est dirigé par un gouverneur (gobernador), le municipio par un maire (alcalde). Tous deux sont élus au suffrage universel, et suivent les recommandations des conseils départementaux et municipaux, élus également au suffrage universel. Ils gèrent les affaires locales et jouissent d'une certaine autonomie.

Le Parlement est bicaméral. La Chambre des députés compte 166 représentants et le Sénat 102. Les parlementaires sont élus pour 4 ans et peuvent être réélus indéfiniment. Le pouvoir judiciaire est divisé en quatre organes égaux : la Cour suprême, la Cour constitutionnelle, le Conseil d'Etat et le Conseil judiciaire suprême.



Partis

Très tôt, la vie politique colombienne s’organisa autour de deux partis politiques : le Parti libéral, fondé en 1848, et le Parti social conservateur, fondé en 1849. Le premier, fédéraliste et laïc, s’oppose au second, centraliste et partisan d’un Etat religieux. Le bipartisme domina largement la scène politique colombienne durant des décennies. Les libéraux et les conservateurs accaparèrent ainsi le pouvoir en alternance et se partagèrent équitablement tous les postes à responsabilités. Dans les années 1960, certains mouvements opposés au régime, à défaut de pouvoir être représentés politiquement, s'engagèrent alors dans la lutte armée. C'est l'origine des guérillas.

La Colombie s’est ouverte au multipartisme depuis un quart de siècle seulement. Actuellement, on dénombre une quinzaine de partis politiques reconnus. Les principaux sont : Centro Democrático (actuellement au pouvoir), Cambio Radical, Partido de la U, Alianza Verde, Polo Democrático Alternativo. La Unión Patriótica (UP) est redevenu un parti officiel en 2013. Fondée en 1985, elle regroupait des guérilleros démobilisés, le parti communiste et d'autres éléments de la société civile. Elle perdit sa personnalité juridique en 2002, faute d'une représentation suffisante aux élections législatives. La raison principale est la vague d'assassinats de ses membres entre les années 1985 et 2000, par des milices paramilitaires d'extrême droite et des membres de l'armée et de la police. Environ 5 000 militants, 21 parlementaires, des dizaines de maires et 2 candidats présidentiels perdirent la vie. En 2013, le Conseil d'Etat réhabilita le parti en reconnaissant que les circonstances d'extermination systématique des membres du parti furent la cause de l'absence de représentation minimum requise pour les élections de 2002.

[image: ] Des Farc à la Farc. En septembre 2017, l'ex-guérilla s'est transformée en un parti légal dénommé la « Force alternative révolutionnaire commune ». Un nom qui n'a plus sa rhétorique guerrière, mais qui conserve son célèbre acronyme « FARC » et son identité révolutionnaire. Ce nom provocateur a donné lieu à de nombreux débats et polémiques (au sein même des ex-guérilleros), car pour une très grande partie de l’opinion publique colombienne, FARC représente le symbole de toutes ses atrocités de la guerre... Les accords de paix ont garanti automatiquement au nouveau parti 5 sièges au Sénat et 5 à la Chambre des représentants, pour deux prochaines périodes constitutionnelles, avec la possibilité d'obtenir davantage de sièges en fonction des suffrages obtenus lors des élections.





Enjeux actuels

La Colombie a vibré en 2016 avec l'adoption compliquée d'un accord de paix plein de rebondissements, une vraie telenovela colombienne ! Ratifié finalement le 30 novembre 2016, le texte a apporté l'espoir d'une réelle diminution de la violence, en particulier dans les zones rurales. Le nombre de morts et blessés de guerre a considérablement diminué avec la fin des combats. Malheureusement, le manque de volonté politique du gouvernement pour faire appliquer les mesures mises en place par le traité de paix et la multiplication des assassinats de leaders sociaux dans les zones rurales compromettent la consolidation de la paix.

Les enjeux politiques sont multiples dans cette époque de post-conflit : la protection des leaders communautaires et défenseurs des droits de l'homme, le contrôle des quelque 4 600 guérilleros toujours actifs et des bandes criminelles, la lutte contre le trafic de drogue en constante augmentation, et une présence plus forte de l'Etat dans les campagnes, pour y amener la justice et faciliter la substitution des cultures illicites de coca (qui finance les groupes armés) par d'autres plantations. Enfin, la lutte contre la corruption et la justice reste un problème sérieux pour l'Etat de droit.

La guérilla de l’ELN

Inspirée de la révolution cubaine et née en 1964 (la même année que les FARC) d'une rébellion paysanne, l'Ejército de Liberación Nacional, a longtemps été surnommée « la deuxième guérilla ». Elle est devenue le principal ennemi de l'Etat colombien depuis la démobilisation de la grande majorité des membres des FARC. L'ELN compte au moins 2 300 combattants, hommes et femmes, dont des centaines d'adolescents enrôlés de force. L’organisation communiste est issue du mouvement étudiant. Séduite par les idéaux de la révolution cubaine, à l’époque où se développe la « théologie de la libération », courant catholique latino-américain soucieux de justice sociale, l’ELN est, à l'origine, constitué d’étudiants, de professeurs et de religieux. Deux de ses figures célèbres sont des prêtres : Camilo Torres, un professeur de sociologie converti au catholicisme, qui meurt au combat en 1966, et Manuel Pérez, prêtre espagnol qui dirigea l'organisation de 1982 à 1998. L’ELN se finance avec le racket et les enlèvements contre rançon, en visant principalement les compagnies pétrolières : enlèvements de cadres et attentats contre les infrastructures pétrolières, avec de graves conséquences écologiques. Comme les FARC, l'ELN s'est lancée il y a une trentaine d'années dans la production et le trafic de cocaïne. L’organisation criminelle est aujourd'hui surtout présente dans les départements frontaliers : Arauca, Norte Santander, Cesar, La Guajira, Chocó, Nariño, mais aussi Antioquia, Cauca et Casanare. Elle a amplifié sa présence suite à la démobilisation des FARC, récupérant les territoires de l'ex-guérilla. Mais son centre principal d'opération est désormais situé de l'autre côté de la frontière, au Venezuela, sous la bienveillance du régime de Nicolas Maduro, ce qui complique grandement la situation des forces armées colombiennes, notamment dans un contexte diplomatique très tendu entre les deux pays. L'ELN recrute d'ailleurs de nombreux Vénézuéliens en situation précaire pour les incorporer dans ses troupes. En février 2017, l'ancien président Santos et l’ELN avaient entamé des négociations à Quito, puis à La Havane. Les pourparlers s’annonçaient compliqués, en raison de la structure beaucoup moins hiérarchisée et disciplinée que celle des FARC et une emprise sur les communautés paysannes, les syndicats et les étudiants beaucoup plus forte. Les négociations se sont arrêtées net après l'attentat du 17 janvier 2019, qui a fait 21 morts et des dizaines de blessés dans l'École nationale de police à Bogotá.
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